
BI-HEBDOMADAIRE D’INFORMATION  ET  D’ACTION   SOCIALE  PARAISSANT AU CONGO-BRAZZAVILLE

www.lasemaineafricaine.info

LA SEMAINE
AFRICAINE

 N° 4159  du Jeudi 5 Janvier  2023 - 70e Année - Siège Social: Bd Lyautey - Brazzaville - B.P.: 2080  -

  -  CONGO: 500 F. CFA - FRANCE: 1,75 Euro -Tél.: (+ 242)  06  801.42.03 - 06 945.49.69  -  E-mail: lasemaineafricaine@yahoo.fr

NOTRE JOURNAL  A 70 ANS

(P.13)

(P.4)

(P.14)

MESSAGE DE VŒUX DE NOUVEL AN A LA NATION
DU PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE

Des vœux optimistes aux 
Congolais pour 2023

EGLISE CATHOLIQUE

Benoît XVI, 265e Pape 
devenu émérite, s’est 

éteint à Rome
Pape Benoît XVI

(Page 9)

(Page 4)

DEUIL

Passy Mermans, 
l’une des icônes de 
l’orchestre Bantous 

de la capitale, 
est mort

FOOTBALL/HOMMAGE AU ROI PELE

L’icône 
en absolu quitte 

la terre qui l’a 
adoré

Le Pape Benoît XVI
EDITO

Pelé a dominé le football mondial, connu une gloire et des 
triomphes qu’aucun autre footballeur ne connaîtra peut-être pas. 
Le plus grand joueur de tous les temps a été inhumé mardi 3 jan-

vier à Santos, la ville où il a construit sa légende. 
la ville du club qui l’a vu grandir. 
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PUBLI-REPORTAGE

Le jeudi 22 dé-
cembre à Djeno, 
plus de 500 en-

fants ont ainsi reçu 
des jouets des mains 
du maire de cet ar-
rondissement, Genest 
Wilfrid Paka Banthou, 
et des collaborateurs 
de TotalEnergies E&P 
Congo.

La remise des jouets 
et  des vivres aux 
enfants démunis en 
cette période de fête 
de Noël se veut un 
symbole de joie et de 
partage.

Des dons remis à 
Ngoyo ont été répartis 
dans sept orphelinats 

TotalEnergies E&P Congo redonne le 
sourire aux enfants de Ngoyo, à Pointe-Noire

NOEL

Dans le cadre de son engagement sociétal et en 
période de la célébration de la fête de Noël, la 
société TotalEnergies E&P Congo a accompagné 
la mairie de Ngoyo, le 6e arrondissement de 
Pointe-Noire, en donnant des jouets et des vivres 
aux orphelins et aux enfants issus de familles 
démunies. Ces activités ont eu lieu du 19 au 22 
décembre dernier.

des dix quartiers de cet 
arrondissement.
Composés de jouets 
et de denrées alimen-
taires, ils ont permis aux 
bénéficiaires de passer 
la fête de Noël dans la 
joie.

En prenant la parole, 
Florès Gnali-Loumin-

gou, chef du départe-
ment Responsabilité 
Sociétale d’entreprise 

par intérim de TotalE-
nergies E&P Congo, a 
souligné que la période 

des fêtes était propice 
pour la solidarité: «To-
talEnergies E&P Congo, 

soucieuse d’optimi-
ser l’efficacité de sa 
contribution sociétale 
dans les pays dans 
lesquels il est implan-
té, s’engage à ce que 
ses activités créent 
de la valeur et parti-
cipent à l’amélioration 
des conditions de vie 
des populations vivant 
autour de ses installa-
tions».

À son tour, le maire 
de Ngoyo a remercié 
TotalEnergies E&P 
Congo pour avoir pen-
sé aux populations de 
sa circonscription et 
avoir redonné du sou-
rire aux enfants.

Cette initiative a permis 
de rendre le sourire à 
plus de 500 enfants.
Ethan Loemba, enfant 
de Djeno, a dit merci 
à TotalEnergies E&P 
Congo, car, pour lui, 
le don reçu lui a per-
mis d’avoir un jouet, 
comme beaucoup 
d’autres enfants pen-
dant la fête.

Pendant la remise des jouets

Des vivres Photo de famille des officiels

MINISTERE DE L’ECONOMIE ET DES FINANCES
DIRECTION GENERALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES

DIRECTION DE L’ENREGISTREMENT DE LA FISCALITE FONCIERE ET DOMANIALE
DIRECTION DEPARTEMENTALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES 

DE BRAZZAVILLE INSPECTION DIVISIONNAIRE DE LA CONSERVATION  
DES HYPOTHEQUES ET DELA PROPRIETE FONCIERE DE BRAZZAVILLE-CENTRE

REPUBLIQUE DU CONGO
Unité-Travail-Progrès

RECTIFICATIF 
A 

L’ANNONCE LEGALE 
N°395/2022/BZ-C

INSERTION LEGALE
Suivant réquisitions reçues par l’Inspecteur Divisionnaire de la Conservation des Hypothèques et de 
la Propriété Foncière, une procédure d’immatriculation en vue de l’établissement des titres fonciers 
est en cours: cette procédure concerne les immeubles suivants :
Au LIEU DE:
N°d’ordre

24

N° de réquisition
28115 du 
20-01-22

Références cadastrales

Sect P5, bloc 107; Plle 4; 
Sup: 344,67m2  

Quartiers

64BIS, RUE 
BAKOUKOUYAS

Arr/Dpt

3-BZV

Requérants

ITOUA Marguerite 

N°d’ordre

24

N° de réquisition
Sect P5, bloc 107; 

Plle 4 (ex.2bis); 
Sup: 344,67m2  

Références cadastrales

Sect P5, bloc 107; Plle 4; 
Sup: 344,67m2  

Quartiers

64BIS, RUE 
BAKOUKOUYAS

Arr/Dpt

3-BZV

Requérants
Succession 

MBOUALE ITOUA 
Anne

LIRE:

Au-delà de deux (2) mois à compter de ce jour, aucune opposition ou réclamation à 
l’immatriculation ne sera plus recevable (article 26 de la loi 17/2000 du 30 décembre 
2000 portant régime de la propriété foncière).  

Fait à Brazzaville, le 20 décembre 2022
L’Inspecteur Divisionnaire,

Gilbert MBANDZA.

MINISTERE DE L’ECONOMIE ET DES FINANCES
DIRECTION GENERALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES

DIRECTION DE L’ENREGISTREMENT DE LA FISCALITE FONCIERE ET DOMANIALE
DIRECTION DEPARTEMENTALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES DE LA SANGHA 

BUREAU DE LA CONSERVATION  DES HYPOTHEQUES 
ET DE LA  PROPRIETE  FONCIERE DE OUESSO

REPUBLIQUE DU CONGO
Unité-Travail-Progrès

RECTIFICATIF 
A 

L’ANNONCE LEGALE 
N°005/2021/OUESSO
INSERTION LEGALE

Suivant réquisitions reçues par l’Inspecteur Divisionnaire de la Conservation des Hypothèques et de la Propriété Foncière, une 
procédure d’immatriculation en vue de l’établissement des titres fonciers est en cours: cette procédure concerne les immeubles 
suivants:

Au LIEU DE:
N°d’ordre

13
14
15

N° de réquisition
2687 du 05-10-2021
2688 du 05-10-2021
2689 du 05-10-2021

Références cadastrales
Section I, bloc 33bis; Plle 1; Sup: 560,00m2
Section H, bloc 94 ; Plle 1; Sup: 400,00m2

Section A, bloc 73; Plle 6bis-9; Sup: 661,20m2

Quartiers
Quartier Mindongo (Route de Maboko)

Quartier Mindongo (Ancienne Piste ANAC 4e T)
Quartier Mindongo (Zone Radio Maria)

Arr/Dpt
Arrondissement n°1 Nzalangoye
Arrondissement n°1 Nzalangoye
Arrondissement n°1 Nzalangoye

Requérants
MBANI Grégoire
MBANI Grégoire
MBANI Grégoire

LIRE:
N°d’ordre

13
14
15

N° de réquisition
2687 du 05-10-2021
2688 du 05-10-2021
2689 du 05-10-2021

Références cadastrales
Section I, bloc 33bis; Plle 1; Sup: 560,00m2
Section H, bloc 94 ; Plle 1; Sup: 400,00m2

Section A, bloc 73; Plle 6bis-9; Sup: 661,20m2

Quartiers
Quartier Mindongo (Route de Maboko)

Quartier Mindongo (Ancienne Piste ANAC 4e T)
Quartier Mindongo (Zone Radio Maria)

Arr/Dpt
Arrondissement n°1 Nzalangoye
Arrondissement n°1 Nzalangoye
Arrondissement n°1 Nzalangoye

Requérants
BANI Grégoire
BANI Grégoire
BANI Grégoire

Au-delà de deux (2) mois à compter de ce jour, aucune opposition ou 
réclamation à l’immatriculation ne sera plus recevable (article 26 de la loi 
17/2000 du 30 décembre 2000 portant régime de la propriété foncière).

Fait à Brazzaville, le 10 novembre 2022
Le Chef de Bureau,

Raymond ITOUA BOSSOBITA.

Suivant acte authentique reçu le 19 décembre 2022 
par Maître Giscard BAVOUEZA-GUINOT, Notaire 
en la résidence de Brazzaville, enregistré au bureau 
des domaines et du timbre à Brazzaville, le 21 dé-
cembre 2022, sous Folio 232/8, numéro 5383, il a 
été constitué une société commerciale présentant 
les caractéristiques suivantes :

Forme Sociale: Société A Responsabilité Limitée 
(S.A.R.L.) ;
Objet social: La société a pour objet tant en Répu-
blique du Congo qu’à l’étranger 
- L’imprimerie et les activités connexes (vente de 
fournitures de bureaux, accessoires informatiques…).
Dénomination: «AGB IMPRIMERIE» ;
Siège social: 219, avenue Nelson MANDELA, 
Poto-Poto, centre-ville, Brazzaville, République du 
Congo;
Durée: quatre-vingt-dix-neuf (99) ans, à compter 
de la date de son immatriculation au Registre du 
Commerce et du Crédit Mobilier (RCCM), sauf cas 
de dissolution anticipée ou prorogation prévus par 
les statuts;
Capital social: UN MILLION DEUX CENT MILLE 
(1.200.000) de FRANCS CFA, divisé en cent vingt 
(120) parts de DIX MILLE (10.000) FRANCS CFA 
chacune numérotées de 1 à 120, entièrement libérées 
par les associés;

Maître Giscard BAVOUEZA-GUINOT, Notaire
Titulaire d’un office notarial sis 30, Avenue Nelson MANDELA  

(à côté de l’ex FOREVER LIVING, non loin de l’Agence Française de Développement),
 Centre-ville, Brazzaville.

Tél : (00242)04.418.20.81/06.540.59.45, B.P : 15.244
E-mail : etudegiscardbavouezaguinot@gmail.com

République du Congo

ANNONCE LEGALE
CONSTITUTION

 «AGB IMPRIMERIE» 
 SOCIETE A RESPONSABILITE LIMITEE

Au Capital de 1.200.000 FRANCS CFA
Siège Social: 219, avenue Nelson MANDELA, Poto-Poto, centre-ville, Brazzaville, 

République du Congo
RCCM: CG-BZV-01-2022-B12-00291

REPUBLIQUE DU CONGO.

CONSTITUTION
Déclaration notariée de souscription et de ver-
sement: aux termes d’une déclaration notariée 
de souscription et de versement reçue par Maître 
Giscard BAVOUEZA-GUINOT, le 19 décembre 
2022 et enregistrée au bureau des domaines et 
du timbre, à Brazzaville, le 21 décembre 2022, 
sous folio 232/9, numéro 5384, il a été constaté 
que toutes les parts souscrites ont intégralement 
été libérées par les associés ;  
Gérance: aux termes d’un procès-verbal 
d’Assemblée Générale Constitutive en date à 
Brazzaville du 19 décembre 2022, Madame 
MAKOSSO Aureole, de nationalité congolaise, 
demeurant à Brazzaville, a été désignée comme 
gérante tandis que Messieurs KENMOE POUE-
GUEU Lucien Blaise et MAKOSSO Gratias en 
qualité de co-gérant, pour une durée illimitée;
Immatriculation au RCCM: La société est imma-
triculée au Registre du Commerce et du Crédit 
Mobilier du Tribunal de Commerce de Brazzaville 
le 23 décembre 2022, sous le numéro CG-BZV-
01-2022-B12-00291.

Fait à Brazzaville, le 28 décembre 2022

Pour avis
Maître Giscard BAVOUEZA-GUINOT

Notaire.
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Editorials

NATIONAL

Mines grises et affaiblies 
par la détresse, ces 
populations déplacées 

ont patiemment attendu cette 
assistance du Gouvernement 
composée de vivres (sacs de 
riz, bidons d’huile, cartons de 
sardine, sacs de sel); de non-
vivres (moustiquaires, draps, 
savons, marmites, seaux, ma-
telas); des kits scolaires (sacs, 
cahiers ardoises, crayons et 
stylos); de kits de dignité pour 
les femmes (des pagnes, des 
serviettes hygiéniques, des 
seaux, des produits cosmé-
tiques, des paires de sandales); 
des produits pharmaceutiques et 
cosmétiques.
La distribution s’est faite à 7 
km de Makotimpoko centre, en 
pleine savane, sur le tronçon de 
la route du projet inachevé de 
la municipalisation accélérée 
de 2013 devant relier Gambo-
ma-Mbaya et Makotimpoko.   
En effet, plusieurs ménages des 
villages Bolamba, Ndzalokondzo 
et Botsongo ont quitté leurs 
bourgades envahies par les 
eaux pour s’installer sur cette 
voie jusqu’à la fin des inonda-
tions. A cela, s’ajoute le sinistre 
causé par le vent violent qui a 
soufflé le 11 décembre, détrui-
sant au passage 31 habitations, 
notamment aux villages Bolam-
ba (11) et Eheré (20). 
En raison des fortes inondations, 
le convoi humanitaire n’a pas pu 
être acheminé par voie fluviale. 
Les kits ont donc été envoyés 
par voie terrestre, en passant 
par Gomboma où une partie de 
la population de Makotimpoko 
s’est retirée sur cette remblaie 
sur laquelle les tentes ont été 
installées.
L’attention du Gouvernement 
était orientée, en un premier 
temps vers les populations qui 
ont trouvé refuge sur cette route. 
Long de 62 km, le parcours sur 
cette voie est un vrai calvaire. 
Pour preuve, le cortège de la 
ministre s’est même embourbé. 
L’exercice n’était pas facile à 
cause des bourbiers et des 
fragiles ponts en bois.
Parmi les populations dépla-
cées, des malades et des per-
sonnes de 3e âge qui vivent dans 
des tentes offertes par le HCR 
et dans des maisons de fortune 
dressées en paille et sans une 
assistance médicale.
Les déplacements se font par 
pirogue, car le niveau des eaux 
est encore élevé. Trois femmes 
enceintes ont même donné des 
naissance. Mais l’une d’entre 
elles a perdu ses jumeaux.
Le sous-préfet de Makotipoko, 
François Ntsuini a exprimé sa 
reconnaissance au Président de 
la République pour avoir répon-
du aux pleurs des populations 

MAKOTIPOKO, DEPARTEMENT DES PLATEAUX

Assistance du Gouvernement 
aux populations déplacées

Les pluies diluviennes qui s’abattent au Nord au pays causent 
de nombreux dégâts matériels dans plusieurs localités. Des 
quartiers et des villages qui sont inondés. Des familles entières 
se retrouvent sinistrées. A Makotipoko centre, par exemple, 
l’évaluation opérée indique 7538 personnes sinistrées, soit 1616 
ménages en détresse; 2815 personnes sinistrées, soit 4828 mé-
nages touchés dans l’ensemble des 54 villages du district et 1015 
ménages de demandeurs d’asile de la RDC, soit 4419 personnes. 
Dépêchée par le Gouvernement, la ministre des Affaires sociales, 
de la solidarité et de l’action humanitaire, Mme Irène Marie Cécile 
Mboukou-Kimbatsa Goma, s’est rendue sur le terrain les 27 et 28 
décembre dernier pour, non seulement apporter l’assistance aux 
populations déplacées, mais aussi d’évaluer la situation huma-
nitaire et l’ampleur des dégâts. En compagnie du représentant 
du FNUAP au Congo, Victor Rakoto et de la secrétaire général 
du département des Plateaux, Mme Ginalda Mariel Mavoungou.

Mboukou-Kimbatsa Goma a 
expliqué aux populations, qu’elle 
était là pour représenter la Répu-
blique. «Le Chef de l’Etat avait 
pris l’engagement de ne laisser 
personne aux bords de la route, 
en dépit des difficultés qui sont 
les nôtres», a-t-elle fait savoir.
Elle les a rassuré: «Les inonda-
tions ne sont pas spécifiques à 
Makotimpoko, c’est toute la Ré-
publique qui est frappée par les 
catastrophes naturelles». Elles 
attendent du Gouvernement une 
assistance pour venir au secours 
des populations sinistrées. 

Une situation à la limité 
apocalyptique

de son district, l’un des plus 
vulnérables du pays. Chaque 
année, courant les mois d’oc-
tobre, novembre et décembre, 
il est confronté aux problèmes 
d’inondations.
«On reconnaît les meilleurs amis 
dans les moments difficiles. 
Vous, ministre de la République, 
dans l’exercice de vos fonctions 
n’aviez pas attendue si long-
temps pour venir au chevet de 
vos populations compatir avec 
elles, suites aux effets pervers 
causés par le dérèglement cli-
matique, nous citons l’inondation 
qui, cette année n’a eu pitié pour 
personne dans ce district où 
les quatre quartiers, les quatre 
zones et les cinquante-quatre 
villages sont sous le coup de la 

A Makotimpoko centre, la situa-
tion est presque apocalyptique. 
La ville inondée, n’est plus que 
l’ombre d’elle-même. C’est le 
désarroi. Tout est dans l’eau 
et les déplacements se font 
par pirogues. La ministre Irène 
Marie Cécile Mboukou-Kimbatsa 
Goma y allée toucher du doigt 
la réalité sur le terrain le 28 dé-
cembre, à partir de Gamboma, 
en empruntant la Nkéni à, bord 
d’un canot rapide.
Sur place, c’est dans les pi-
rogues que la ministre et la 
délégation qui l’accompagnait 
ont arpenté la ville pour mesurer 
l’ampleur des dégâts. Vêtue 
d’une combinaison imperméable 
et des paires de potes, elle a 
marché dans la boue et dans 
les eaux pour jauger le niveau 
de leur profondeur.
Au cours de cette descente, 
la ministre a visité le centre 
de santé intégré où quelques 
malades atteints du paludisme 
sont hospitalisés, le lycée et la 
clinique de la Fondation Ondzé 
et fait la ronde de la ville pour 
constater l’ampleur des dégâts.
Pour le député suppléant, Phi-
lippe Kanga, l’arrivée de la 
ministre à Makotimpko, est un 
effet de satisfaction. «Elle est ve-
nue réconforter les populations, 
en ayant dans sa gibecière, ce 
qu’il fallait pour assister les po-
pulations qui sont en détresse», 
a-t-il affirmé.

habitations.
La ministre les a rassurés qu’elle 
était là au nom du Président de 

département de la Bouenza où 
l’orage qui s’était abattu le 1er 
décembre, a entraîné désolation 
et consternation auprès de 36 
familles, soit 145 personnes 
sinistrées. «Le fait de vous 
voir ici parmi ces familles est 
une satisfaction morale dont 
nous conserverons longtemps 
le souvenir», a déclaré Lionnel 
Raiche Ibakamboyo, sous-préfet 
de Madingou.
Prenant la parole, la ministre a 
rappelé l’engagement du Chef 
de l’Etat de ne laisser personne 
aux bords de la route. «C’est 
pour cette raison que le Gou-
vernement est débout. Nous 
sommes là pour répondre à 
l’appel de détresse de la popula-
tion. Ce que vous avez vécu est 
la conséquence du dérèglement 
climatique. Ne pensez pas qu’il 
y a un sorcier ou un dément 
derrière tout ça. Recevez ce don 
d’un bon cœur», a affirmé Irène 
Marie Cécile Mboukou-Kimbatsa 
Goma.

Cyr Armel 
YABBAT-NGO

Des maisons sous les inondations

«Sa venue est interprétée 
comme l’arrivée de Moïse qui 
est venu nous délivrer de la souf-
france. Nous sommes contents», 
a renchéri l’un des sages.
Consternée par l’ampleur des 
dégâts, la ministre a simplement 
déclaré: «Ce sont des situa-
tions difficiles. Je ne pouvais 
pas répartir à Brazzaville, sans 
pourtant arriver à Makotimpoko 
centre pour constater les dégâts 
et compatir avec les populations 
affectées».

Secours aux victimes des 
catastrophes naturelles dans 

le Pool, la Bouenza
Après avoir apporté l’assis-
tance du Gouvernement aux 
populations victimes des inon-
dations à Makotimpoko, dans 
le département des Plateaux, 
la ministre Irène Marie Cécile 
Mboukou-Kimbatsa Goma était 
l’hôte des populations du dis-
trict de Louingui (Pool) et de 
Kingoma, district de Madingou, 
département de la Bouenza, le 
31 décembre dernier pour assis-
ter les populations victimes des 
vents violents qui ont dévasté 
les habitations et emporté les 
toitures, entraînant ainsi de 
nombreuses familles sinistrées.
A Louingui, première étape de 
son périple, la cérémonie s’est 
déroulée dans l’enceinte de la 
mairie, en présence du préfet 
du Pool, Georges Kilebé. 60 
ménages ont été touchés par 
ce sinistre, soit 360 personnes. 
«Nous vous disons merci pour 
cet élan de solidarité», a déclaré 
le sous-préfet, Hubert Nombo.

Madame Mboukou  Kimbatsa remettant un don à la Secrétaire géné-
rale de la préfecture des Plateaux

furie de l’eau. Vous aviez ainsi 
décidé sous l’autorisation du 
Premier Magistrat de la Répu-
blique nous amener cette aide 
d’urgence. Pour cela, les mêmes 
populations disent grand merci 
au Gouvernement et surtout au 
Président de la République», 
a-t-il déclaré sous un ton émo-
tionnel.
Dans la recherche des solutions 
durables, les populations de Ma-
kotimpoko, souhaiteraient, a dit 
le sous-préfet, qu’avant même 
la réalisation du dragage promis 
par le Chef de l’Etat, qui néces-
site des Fonts colossaux, que 
soit ériger quelques hangars sur 
pilotis, en matériaux durables, au 
niveau du marché forain et au 
niveau du quartier administratif, 
capables d’accueillir les sinis-
trés en période de fortes crues; 
l’achèvement des 7 km entre 
le village Ndzalokondzo et Ma-
kotimpoko en ligne droite de la 
route reliant Gamboma-Mbaya 
et Makotimpoko; la construction 
des six dalots restés entre Ma-
kotimpoko et Gamboma. «Vous 
avez-vous mêmes dû constater 
les difficultés de parcours lors de 
la tournée à hauts risques avec 
ces ponts en bois. Ces trois pro-
jets proposés par la population, 
une fois exécutés, rendront le 
district de Makotimpoko acces-
sible», a-t-il signifié.
S’exprimant en français et en 
lingala, Mme Irène Marie Cécile 

Il a rendu hommage au Pré-
sident de la République pour la 
paix qui a prévalu tout le long de 
l’année 2022.
Quatre quartiers de Louingui 
et huit villages environs ont été 
frappés par ces vents violents 
d’une certaine ampleur. Les 
populations sinistrées ont reçu 
des kits composés de vivres 
et de non-vivres, ainsi que des 
kits de construction pour leur 
permettre de reconstruire leurs 

la République pour leur apporter 
secours. «Recevez cette aide 
du Gouvernement», a-t-elle dit, 
tout en les faisant comprendre 
que ces catastrophes naturelles 
surviennent un peu partout à 
travers le pays. «Nous vivons 
de plein fouet les changements 
climatiques».
Par la suite, Mme Irène Ma-
rie Cécile Mboukou-Kimbatsa 
Goma s’est rendue à Kingoma, 
dans le district de Madingou, 

Des bénéficiaires autour de Mme Irène Marie Cécile Mboukou-Kim-
batsa à Madingou

Le Pape Benoît XVI
L’Eglise vient de perdre un Pasteur de grande épaisseur 
en la personne du Pape Benoît XVI. Pendant les 7 an-
nées de son pontificat avant sa démission volontaire, il a 
marqué d’une empreinte profonde l’histoire de la pensée 
dans l’Eglise. Mais il a été aussi l’homme de son siècle, 
né au 20 è siècle dans une Allemagne traversée par des 
pensées extrémiste qui n’épargnent personne. 
J’ai travaillé au Vatican sous son pontificat.
Se plaçant idéalement au milieu des trois Papes qui ont 
dirigé l’Eglise pendant les 25 ans où j’ai officié comme 
journaliste à Radio Vatican, il m’a donné à voir un pontife 
en perpétuelle recherche de la voix de Dieu. En perpé-
tuellement sollicitation de la justesse de Dieu parmi les 
hommes. Il n’a pas toujours été compris ! Le monde a 
sa naissance (en Allemagne, en 1927) était agité par les 
tumultes des idéologies totalitaires, athées ou non.
On adhère ou on n’adhère pas. Discret au point de pa-
raître frêle et timide, la puissance de sa personne ne se 
révélait qu’à travers la lecture patiente de ses écrits. Dont 
notamment ses trois Encycliques, et ses nombreuses 
leçons magistrales en tant que professeur de théologie 
à l’université. Ou comme Préfet de la Congrégation de 
la Doctrine de la foi, au Vatican. Il a poursuivi la réforme 
de la Curie romaine entamée par son prédécesseur, le 
Pape Jean-Paul II.
Il a appelé pour ce faire à ses côtés des cardinaux 
intellectuels du monde, dont le défunt Cardinal Laurent 
Monsengwo Pasinya, ancien archevêque de Kinshasa 
(RdC). Rangé parmi les conservateurs, pour avoir refusé 
de se plier comme fétu de paille devant les modernismes 
sans substance qui courent vers le sacrifice rapide de la 
tradition millénaire de l’Eglise catholique. Il n’a pas cédé 
aux courants et aux modes.
Le Pape Benoît XVI laisse aussi une image d’incompris. 
Refuse-t-il d’intégrer l’armée allemande pendant la 2è 
Guerre mondiale ? On ne retient que son enrôlement 
forcé dans les Jeunesses hitlériennes. Veut-il critiquer 
le fanatisme religieux, contraire aux idéaux de foi et de 
bonne entente parmi les croyants, on comprend qu’il est 
allé critiquer l’islam dans son discours de Ratisbonne, 
en 2002 !
Il a visité que trois pays en Afrique: l’Angola, le Cameroun, 
et le Bénin. Mais il y a été très actif, notamment pour 
conduire de très discrètes médiations dans des pays en 
guerre.
Toutes les contingences, ajoutées à la complexité des 
réalités au sommet de l’Eglise l’ont amené à poser un 
acte de grand courage, lui qu’on disait effacé et mou : 
la renonciation volontaire à la papauté. C‘était en février 
2013 ! Une conflagration ! Aujourd’hui, sa mémoire est 
saluée par des hommes et des femmes de tous les 
continents. Tous voient en lui, malgré les étiquettes, un 
pontife de grande modernité. Il a su, quand il a compris 
qu’il ne pouvait pas porter le poids physique de l’Eglise, 
s’effacer. Son exemple sera médité désormais à chaque 
conclave, assurément.

Albert S. MIANZOUKOUTA
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De retour de France où il 
séjournait pour raisons 
médicales, Isidore Mvouba 

a remercié tous ceux des députés 
qui lui ont souhaité prompt réta-
blissement. D’ailleurs, un accueil 
chaleureux lui a été réservé lors 
de son entrée dans l’hémicycle 
pour la clôture de la session.  
Les députés ont, au cours de 
cette session, adopté le projet de 
loi relatif aux contrats de partena-
riat public privé qui a vocation à 
mettre en place des mécanismes 
innovants, fiables et complémen-
taires susceptibles de financer, 
au-delà des ressources propres 
du pays, les nombreux projets 
structurants et multi sectoriels du 
Plan national de développement 
2022-2026. 
«Il nous faut améliorer le climat 
des affaires…Le salut du Congo 
viendra de l’action conjuguée de 
chaque citoyen appelé à jouer sa 
partition. Mutatis Mutandis, nous 
devons magnifier les valeurs de 
vertu, de solidarité, d’unité et de 
paix… Travaillons! Travaillons 
encore et encore! Travaillons 
dans l’unité, l’harmonie, la cohé-
sion, pour le salut de notre beau 
pays», a-t-il exhorté. 
Pour lui, le redressement de 
l’économie congolaise passe par 
le rétablissement des équilibres 
macroéconomiques. «C’est, en 
fait, une œuvre de longue haleine 
qui demande abnégation, cou-

PARLEMENT

Les parlementaires veulent accentuer 
le contrôle sur le Gouvernement

Les sessions budgétaires des deux Chambres du Parlement, ou-
verts le 15 octobre à Brazzaville, se sont achevées le 23 décembre 
par l’adoption du budget de l’Etat exercice 2023. Les travaux ont 
été présidés à l’Assemblée nationale par Isidore Mvouba, son 
président, et au Sénat par son président, Pierre Ngolo

rage et résilience. C’est pourquoi 
l’institutionnalisation du nouveau 
cadre juridique portant sur l’orga-
nisation de la Cour des comptes 
et de discipline budgétaire est 
opportune», a soutenu  Isidore 
Mvouba.
En vue d’accroître les capacités 
de contrôle des députés sur le 
Gouvernement, le président de 
l’Assemblée nationale a annoncé 
l’organisation prochaine d’un 
atelier visant cet objectif, avec la 
contribution du système des Na-
tions Unies. De même, «eu égard 
aux difficultés rencontrées dans 
le financement de la maintenance 
routière, nous envisageons la te-
nue d’une journée parlementaire 
sur le Fonds routier. Le premier 
secrétaire doit s’attacher à or-
ganiser cette journée avec les 
services compétents». 
Il a salué l’appui budgétaire 
triennal obtenu auprès du Groupe 
de la Banque mondiale, lors 
du récent séjour à Washington 
du Président de la République. 
«Dans quelques jours, on le 
souhaite ardemment, notre pays 
devrait bénéficier de la première 
tranche de cet appui estimée à 
trente-trois milliards de F.CFA», 
a expliqué le président de l’As-
semblée nationale.
Au terme de cette session, les 
députés ont également adopté 
le budget de l’Etat exercice 2023, 
arrêté en recettes à la somme de 

2.598.008.000.000 de Fcfa et en 
dépenses à 2.107.390.000.000 
de F.Cfa. 
Il dégage un excédent budgétaire 
de 491.617.000.000 de francs 
CFA alors que les besoins en 
ressources de trésorerie sont 
projetées à 746.000.000.000 
de F.Cfa. Le solde du déficit 
de trésorerie est établi à moins 
de 254.383.000.000 de F.Cfa 
et sera financé par des apports 
extérieurs.
Du côté du Sénat, la clôture de 
la 16e session ordinaire amorce 
le dernier virage de la manda-
ture des sénateurs. Au terme 
de celle-ci, la dernière de la 3e 
législature de la Chambre haute, 
vingt affaires sur vingt six ont été 
adoptées dont dix ratifications et 
six projets de loi.
En clôture des travaux, Pierre 
Ngolo est revenu sur le message 
du Président de la République 
sur l’Etat de la nation devant le 
Parlement réuni en congrès, le 
28 novembre dernier.

Il a insisté sur la rigueur dans 
la lutte contre la corruption, la 
fraude et toutes sortes d’antiva-
leurs. Le président du Sénat a 
indiqué que le développement 
auquel le pays aspire pour le 
bien-être des Congolais ne sera 
que pinchinelle, «si les gens n’in-
tériorisent pas l’importance, bien 
plus, la nécessité de la rigueur, de 
l’impérieuse et conséquente lutte 
contre les antivaleurs».
Dans un tel univers, a-t-il dit, 
«le contrôle parlementaire revêt 
une dimension singulière vitale. 
«Sans fermer les yeux devant les 
multiples faits, nous nous assu-
mions: parlons peu, faisons plus 
et mieux», a affirmé Pierre Ngolo, 
tout en exprimant le soutien de 
son institution aux populations 
victimes des inondations dans 
les départements du Kouilou, 
des Plateaux, de Cuvette, de la 
Sangha et de la Likouala.

Cyr Armel YABBAT-NGO 

Cette famille a été dé-
boutée à l’issue de la 
session extraordinaire 

de la Commission nationale de 
la reconnaissance des terres 
coutumières qui s’est tenue le 
20 décembre à la Mairie de la 
capitale économique congo-
laise. C’était sous la férule 
de Pierre Mabiala, ministre 
d’Etat, ministre des Affaires 
foncières et du domaine public, 
chargé des relations avec le 
Parlement, président de cette 
commission. Il avait à ses 
côtés la présidente du conseil 
départemental et municipal de 
Pointe-Noire, Mme Tchitchelle 
née Evelyne Moe Poaty, et le 
secrétaire général de la préfec-
ture, Charles Ondonda.  
Dans son message sur l’état 
de la nation du 28 novembre 
dernier, devant le Parlement 
réuni en congrès, le Président 
de la République, Denis Sas-
sou-Nguesso, avait demandé 
l’accélération du processus 
de reconnaissance des terres 
coutumières sur l’ensemble 
du territoire congolais. C’est 
dans ce droit fil que le ministre 
Pierre Mabiala a inscrit cette 
rencontre au cours de laquelle 
la vingtaine de membres de la 

Commission nationale de la 
reconnaissance des terres cou-
tumières a statué sur le dossier 
de la famille Tchikassou. 
Après avoir battu en brèche 
l’argumentaire de la cette fa-
mille, représentée par Ghislain 
Mouissou Batchi, les membres 
de la Commission l’ont unani-
mement déboutée.   
Argumentaire opposé à la par-
tie revendicative: la zone dans 
laquelle se trouve la Centrale 
à gaz de Pointe-Noire avait 

Quant à la partie restante, 
étant déjà lotie voici plus d’une 
quinzaine d’années, la famille 
Tchikassou ne peut plus se 
prévaloir d’en être propriétaire.

AFFAIRES FONCIERES

La famille Tchikassou déboutée à 
Côte Matève (Pointe-Noire)! 

A Côte Matève, dans le 6e arrondissement de Pointe-Noire, Ngoyo, 
la famille Tchikassou revendiquait des terres coutumières d’une 
superficie de 1 397 436,98m2 (139ha 74a 37ca). Périmètre dans 
lequel se trouvent la Centrale à gaz (87ha 50a 50 ca) et plusieurs 
maisons d’habitation dont celle du préfet de Pointe-Noire, M. 
Alexandre Honoré Paka. 

coutumières a ordonné qu’un 
titre foncier soit établi immé-
diatement. 
Pierre Mabiala a saisi cette 
occasion pour annoncer une 
grande réforme en perspective: 
dans les douze départements 
du Congo, il y aura, désor-
mais, des conservateurs des 
hypothèques et de la propriété 
foncière qui auront la com-
pétence de signer des titres 
fonciers. Mais sur autorisation 
du conservateur général, un 
poste à créer équivalent à celui 
de directeur général.     
Le ministre d’Etat a pris ren-
dez-vous en 2023, pour l’ac-
célération du processus de 
reconnaissance des terres 
coutumières sur l’ensemble du 
territoire du Congo. 

Véran Carrhol YANGA 
déjà été expropriée pour cause 
d’utilité publique, en 2006, et 
les propriétaires de parcelles 
avaient été indemnisés. 

Pour préserver les 87 ha 50a 
50 ca de la Centrale à gaz, 
la Commission nationale de 
la reconnaissance des terres 

Le présidium de la rencontre

L’assistance

L’ambassadeur de la République bolivarienne du Venezuela au Congo, 
Anibal José Marquez Munoz, a eu une entrevue avec le député-maire 
de Brazzaville, Dieudonné Bantsimba. C’était  mardi 27 décembre 

2022, à Brazzaville. L’accord de jumelage entre Brazzaville et Caracas a 
été le dossier principal au centre de leurs entretiens. 
Selon l’ambassadeur, «la réunion a été très positive permettant de raffermir 

COOPERATION CONGO-VENEZUELA
Un accord de jumelage en vue 
entre les capitales des deux pays

nos liens et de clôturer avec succès le travail déjà amorcé entre la Répu-
blique du Congo et la République bolivarienne du Venezuela. Le maire de 
Brazzaville a toujours travaillé de sorte que l’amitié et la fraternité entre les 
deux peuples soient au top. C’est pourquoi nous avons mis en exergue 
l’accord de jumelage liant la ville de Brazzaville à celle de Caracas».
Cet accord va démontrer la fraternité historique entre les deux peuples 
aux niveaux culturel et ethnique, ainsi que la fraternité entre les deux 
villes de référence aussi bien en Amérique latine qu’en Afrique. L’accord 
de jumelage sera signé dans le cadre d’une commission mixte sous la 
direction du ministère de la coopération internationale et de la promotion 
du partenariat public et privé.  Cette commission mixte aura lieu à Caracas 
avec la présence du maire de Brazzaville, a annoncé l’ambassadeur du 
Venezuela, pour parapher le document avec la mairesse de Caracas. Les 
deux personnalités ont convenu également de reprendre l’initiative de 
l’organisation d’un défilé d’amitié et de fraternité entre les deux peuples 
dans leurs tenues traditionnelles. Ce défilé pourrait se tenir à Brazzaville, 
au mois de juillet 2023. L’année 2023 sera une année pour aller de l’avant, 
a affirmé le diplomate du Venezuela. «Nous avons actuellement une 
communauté congolaise à Caracas, composée de 14 jeunes étudiants 
congolais bénéficiaires des bourses du Venezuela pour des études en 
médecine et en pétrochimie pendant cinq ans. Il est prévu également 
pour l’année prochaine l’octroi de vingt bourses. Je pense que petit à 
petit la communauté congolaise au Venezuela va s’étendre», a dit Anibal 
José Marquez Munoz.

Philippe BANZ     

Anibal José Marquez Munoz et Dieudonné Bantsimba

C’est une tradition pour le Président de la République que d’adres-
ser ses vœux à ses compatriotes pour l’année nouvelle, le soir de 
la Saint Sylvestre. Cette année aussi Denis Sassou-Nguesso s’est 
ainsi prêté à cet exercice, samedi 31 décembre, portant un message 
optimiste quant à l’avenir. Mais il a rappelé que seul un «engage-
ment inlassable et sans faille pour le travail acharné procurera» au 
pays «les bases solides de sa modernité et son développement». 
Son exhortation au travail a, cependant, la tonalité du déjà-entendu. 
En voici quelques extraits.

MESSAGE DE VŒUX DE NOUVEL AN A LA
NATION DU PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE

Des vœux optimistes aux 
Congolais pour 2023

2023: l’espoir est 
permis

«La fin de l’année 2022 
est, sans conteste, l’oc-
casion de réjouissances. 
Chacun célèbre ses mo-
ments d’allégresse selon 
ses motivations person-
nelles et l’on espère 
souvent vivre une année 
meilleure (…). Et l’espoir, 
en cette fin d’année, est 
permis.»

Réussir la marche vers le développement
«L’importance de nos ressources naturelles et la qualité de notre capital 
humain confortent nos convictions en un avenir prospère pour le Congo. 
(…). C’est au prix de notre persévérance dans l’effort que nos ambitions 
et nos objectifs de développement se traduiront en réalités concrètes et 
apporteront des réponses adéquates aux attentes légitimes du peuple 
en termes de bien-être et d’épanouissement.»

Un chantier important
«(…) le sommet Etats-Unis -Afrique qui vient de se tenir à Washington 
(…) nous a permis de préciser notre ferme engagement de construire 
pour notre pays, une usine de fabrication d’engrais et de fertilisants 
grâce à nos gisements de phosphate, de potasse et de gaz, disponibles 
dans un rayon de moins de 5km du port en eau profonde de la ville de 
Pointe-Noire (…). Je demande au Gouvernement de porter, (…)  ce 
projet emblématique et d’amplifier, le plus largement possible au niveau 
national et international, le plaidoyer engagé pour un regain d’intérêt 
légitime et une mobilisation agissante des partenaires techniques et 
financiers en faveur de sa  mise en œuvre.»

Consolider les performances économiques encourageantes
«(…) Le Congo a renoué avec la croissance économique. En 2023, 
il s’agira de relever, du mieux possible, le défi de l’optimisation pour 
consolider les acquis, en l’occurrence les performances économiques 
encourageantes obtenues et les avancées sociales enregistrées.»

Privilégier la cohésion nationale 
«(…) Nous devons mieux sécuriser l’existant pour sortir du cercle 
pernicieux de la construction-destruction-reconstruction. Grâce à une 
détermination sans faille, dans l’unité, car il nous faut toujours privilégier 
la cohésion nationale afin de surmonter les périls en présence, pour 
le travail, parce qu’aucun peuple ne s’est affranchi sans efforts pour 
atteindre le progrès.»

Le Chef de l’Etat

 Isidore Mvouba Pierre Ngolo



PAGE 5 - LA SEMAINE AFRICAINE N° 4159 DU JEUDI 5 JANVIER 2023 

NATIONAL

COUP D’OEIL EN BIAIS
«Décryptage à sens unique» 

Le message des vœux du Président de la République aux 
Congolais, le 31 décembre 2022, a fait l’objet de commen-
taires. Parmi ceux-ci, celui de Télé-Congo au cours d’un 
plateau spécial organisé sitôt après sa diffusion. Les invités 
du directeur général de la chaîne nationale, parmi lesquels 
trois journalistes maison et deux membres du CSLC (Conseil 
supérieur de la liberté de communication) ont déroulé le 
tapis de leur analyse du discours du Chef de l’Etat. Mais 
certains analystes ont regretté l’absence de contradicteurs. 
Un responsable d’une association des consommateurs, par 
exemple, n’a-t-il pas dit ne pas s’être retrouvé dans le mes-
sage du chef de l’Etat ? «Un décryptage à sens unique», a 
réagi un internaute, quand un autre, en raison de la présence 
des membres du CSLC sur le plateau, estime que «l’éthique 
même de la fonction devrait empêcher à faire cela!».    

Des morts par noyade sur la RN 2 à Brazzaville 
suite à un orage

Cela s’est passé l’après-midi du vendredi 30 décembre 
2022 à Makabandilou, un quartier de Djiri, l’arrondissement 
9 de Brazzaville. Une femme, la cinquantaine, et son fils, la 
vingtaine, ont péri à la suite de la grosse pluie tombée dans 
la capitale et qui a transformé la route nationale numéro 2 
traversant cet arrondissement en torrent impétueux. Ils ont 
été emportés par les eaux en furie sur une longue distance. 
La maman a été découverte coincée entre les dalles bordant 
un caniveau, tandis que l’enfant, qui tentait de sauver déses-
pérément sa mère, a été récupéré un peu plus loin. D’après 
les témoignages, les deux victimes étaient sorties d’un taxi 
qui ne pouvait ni avancer, ni faire marche arrière en pleine 
chaussée, parce que pris dans le piège de l’inondation de 
la chaussée. Par ailleurs, plusieurs bus, taxis et deux gros 
véhicules, incapables d’avancer, ont bloqués la route. Des 
passagers en sont sortis et se sont hissés sur la toiture ou 
le capot pour échapper à l’eau qui a fait irruption dans les 
véhicules. Une troisième personne serait portée disparue, 
mais au quartier Congo-Chine, voisin de Makabandilou, 
victime d’inondations chaque fois qu’il pleut dans la ville.

A Total: trois présumés ‘’bébés noirs’’ lapidés et tués! 
Vendredi 30 décembre dernier, entre 4h30 et 5h du matin, les 
habitants du quartier Moukoundzi-Ngouaka, à Brazzaville, 
ont assisté à une scène folle de carnage perpétré par des 
gens ayant pris en chasse quatre présumés bandits, dont 
un muni d’une arme de guerre. Il parait que les malfrats 
avaient sévi à Diata et étaient pourchassés aussi par la 
police.  Après avoir rattrapé trois d’entre eux, la population 
s’est fait justice en les lapidant puis les ont brûlés vifs. Un 
corbillard a fait le reste quand la police est arrivée sur les 
lieux. Les militants des droits de l’homme restent muets 
après cet acte crapuleux. La protestation ne devient-elle 
véhémente que contre l’Etat?

Crise à l’UDH-Yuki: regain de tension
C’était un communiqué d’une aile du parti posté sur les 
réseaux sociaux, qui a informé l’opinion nationale que le pré-
sident par intérim du bureau politique de ce parti d’opposition, 
Pascal Ngouanou, «est suspendu de ses fonctions jusqu’au 
Congrès pour haute trahison de l’UDH-Yuki» et remplacé 
par «le deuxième vice-président du bureau politique, Fer-
nand-Gilles Bassindikissa… ». L’autre camp n’a pas tardé 
à réagir. Au cours d’une assemblée générale au siège du 
parti, dirigée par le suspendu, il a été décidé également de 
l’organisation prochainement d’un congrès électif. Un parti, 
deux congrès électifs, qu’en penser?    La réhabilitation de cet institut 

par la Fondation Congo 
Assistance fait suite à son 

état de délabrement très avancé. 
Dans son allocution, l’admi-
nistrateur-maire de Poto-Poto, 
Jacques Elion, a remercié la 
Première Dame pour ce geste. 
«En prenant l’initiative de ré-
nover ce centre, vous témoi-
gnez votre souci permanent et 
légendaire d’apporter toujours 
votre assistance aux couches 
marginalisées, défavorisées et 
vulnérables aux fins de leur offrir 
des conditions psychologiques 
et cognitives nécessaires à 
l’apprentissage», a-t-il déclaré.
«De par vos œuvres de bienfai-
sance et votre naturelle empa-
thie, vous n’avez de cesse de 
nous montrer le droit chemin, 
celui de la solidarité, de l’amour, 
du partage et de l’humilité qui 
sont la marque des grandes 
personnalités de notre temps», 
a dit, quant à elle, Mme Blandine 
Malila, conseillère spéciale du 
Président de la République, 
cheffe du département de l’action 
humanitaire et directrice de cabi-

FONDATION CONGO ASSISTANCE

Réhabilité, l’Institut psychopédagogique 
officiellement remis au ministère des 

Affaires sociales
Construit dans les années 80 à la suite d’un plaidoyer de l’épouse 
du Chef de l’Etat, l’Institut psychopédagogique de Brazzaville 
présente une peau veuve. Sa réhabilitation est l’œuvre de la Fon-
dation Congo Assistance. Il a été officiellement remis au ministère 
des Affaires sociales, de la solidarité et de l’action humanitaire, 
le 26 décembre dernier au cours d’une cérémonie patronnée par 
Mme Antoinette Sassou-Nguesso, présidente de la Fondation, 
en présence de Mme Irène Marie Cécile Mboukou-Kimbatsa 
Goma et de quelques membres du Gouvernement, du préfet et 
du député-maire de la ville de Brazzaville.

net de l’épouse du Chef de l’Etat.
Ayant été informé de l’état de 
délabrement avancé de cette 
structure de prise en charge et 
d’apprentissage des enfants en 
proie à des problèmes de santé 
mentales et d’autres, a-t-elle 
indiqué, «le choix de cœur de 
la Première Dame pour cette 
fin d’année, parmi d’autres défis 
d’ordre social, a été l’entière ré-
novation de cet institut couplé à 
la remise de dons aux structures 
d’action sociale».
En acceptant de patronner cette 
cérémonie, Mme Antoinette Sas-
sou-Nguesso a voulu faire hon-
neur aux enfants vulnérables. 
Pour cette marque d’attention, 
Mme Irène Marie Cécile Mbou-
kou-Kimbatsa Goma a demandé 
à l’assistance de se lever et de 
l’applaudir, en signe de recon-
naissance pour tous les efforts 
qu’elle déploie pour venir en 
aide aux personnes vulnérables 
en général et aux enfants en 
difficulté en particulier.  
Pour elle, ce acte posé par la 
Première Dame qui traduit sa gé-
nérosité légendaire, à accompa-

gner le ministère en charge des 
Affaires sociales dans ses mis-
sions, «s’inscrit dans la poursuite 
de nombreuses réalisations en 
faveur des enfants en difficulté».
Et d’ajouter: «La joie que res-
sentent les 37 enfants de cet 
institut, est à la hauteur de ce que 
vous faites toujours à l’endroit 
des enfants en difficulté. C’est 
pour dire notre reconnaissance 
que tous les enfants, par ma voix, 
vous disent merci maman. Merci 
maman, parce que pour ces en-
fants et aussi pour un échantillon 
d’enfants représentant d’autres 
catégories d’handicap et ceux en 
rupture familiale, présents à cette 
cérémonie, vous êtes devenue 
une référence en termes de prise 
en charge des plus démunis».
La ministre a rassuré la prési-
dente de la Fondation Congo-As-
sistance que tous les efforts au 

bénéfice du secteur des affaires 
sociales, ne resteront pas vains. 
«Cet bel édifice qui a fait peau 
neuve, fera l’objet d’une attention 
toute particulière, et je veillerai à 
ce qu’on fasse bon usage et sur-
tout qu’on assure une exploita-
tion optimale, au grand bonheur 
de nos enfants», a-t-elle conclu.
A signaler que l’Institut psychopé-
dagogique est un établissement 
spécialisé assurant la prise en 
charge psycho-socio-éducative 
des enfants vivant avec handicap 
mental ou intellectuel, c’est-à-
dire des enfants trisomiques, 
infirmes moteurs cérébraux, épi-
leptiques, déficients intellectuels, 
inadaptés scolaires, autistes et 
hyperactifs.

Cyr Armel YABBAT-NGO

IN MEMORIAM

Pascal Mouassiposso-Mackonguy
4 janvier 2015 – 4 janvier 2023

Cela fait 8 ans jour pour jour, que le Seigneur rappelait 
à lui son serviteur, le vénérable Pascal Mouassipos-
so-Mackonguy.
8 ans déjà, 8 ans de 
silence, mais le temps 
n’effacera jamais le sou-
venir de ta mémoire. En 
cette date commémora-
tive de sa disparition, la 
veuve Elisabeth Mouas-
siposso-Mackonguy, ses 
enfants ainsi que ses 
petits-fils, prient tous ceux 
qui l’ont connu et aimé 
d’avoir une pensée pieuse pour lui.

Que ton âme repose dans la paix du Seigneur

Dressant le rapport des acti-
vités menées par la Force 
publique en 2022, le général 

de divison Guy Blanchard Okoï, Chef 
d’Etat-major général des Forces ar-
mées congolaises, est revenu sur les 
diirectives reçues en 2022, et fait le 
bilan des missions accomplies, qui se 
définissent sur deux axes principaux 
bien accomplis: le renforcement 
des capacités opérationnelles des 
Forces de défense et de sécurité, la 
surveillance du territoire, la sécurisa-
tion des frontières, la lutte contre le 
grand banditisme, l’occupation des 
casernes nouvellement construites, 
et l’accompagnement du PND (Plan 
national du développement 2022-
2026). Avant de saluer la participation 
de la Force publique aux opérations 
de maintien de la paix en Afrique, 
ainsi que la poursuite et le renforce-
ment de la coopération militaire avec 
d’autres pays. 
Cependant, a-t-il relevé, d’autres 
directives demeurent permanentes, 
‘’sur le renforcement des capacités 
des structures et des personnels 
à travers l’entraînement et les pré-
parations opérationnelles, on peut 
relever les actions suivantes: le 
transfert technique du rattachement 
de la Gendarmerie nationale au 
ministère en charge de l’Intérieur 
a été réalisé, il reste à le finaliser 
complètement d’ici à la fin du premier 
trimestre 2023, particulièrement pour 
les ressources humaines et la gestion 

de la solde. Les travaux de réhabili-
tation de l’hôpital central des armées 
Pierre Mobengo ont été exécutés et 
achevés, dans les services du bloc 
opératoire, de chirurgie et de réanima-
tion. Ce processuis doit se poursuivre 
avec l’équipement de ces services 
en matériels techniques au premier 
trimestre 2023. L’implémentation de 
l’action de l’Etat en mer et dans les 
eaux continentales avec la bonne 
exécution de l’arrangement tech-
nique, entre le ministère en charge de 
la Pêche et le ministère de la Défense 
nationale, sur le projet d’amélioration 
des conditions d’exercice de la pêche 
martime et de la durabilité de sa 
gestion au Congo qui place la Marine 
nationale au centre du dispositif’’.
Dans ses orientations, le Président 
de la République a félicité le com-
portement exemplaire de la Force 
publique qui a sécurisé les différentes 
consultations électorales dans la 
paix. Le Chef suprême des armées 
a instruit le Gouvernement de tout 
mettre en oeuvre pour l’ approvision-
nement en eau et en électricité des 
casernes nouvellement construites. Il 
a exhorté la Force publique à la lutte 
continue pour l’éradication du grand 
banditisme dans les différentes agglo-
mérations du pays, tout en insistant 
sur la construction des centres de 
rééducation des délinquants à Aube-
ville dans la Bouenza et Bokania, 
dans la Cuvette. 
Le Chef suprême des armées a 

constaté un fléchissement de la 
discipline dans les rangs, et l’année 
2023, a-t-il relevé, sera consacrée à 
la reprise en mains des hommes à 
tous les niveaux de commandement. 
‘’Depuis des petites unités, jusqu’aux 
grandes, et des services jusqu’aux 
détachements en missions, la reprise 
en mains de la discipline. Tous vous 
savez que la discipline c’est la force 
principale des armées. Et nous avons 
observé comme un fléchissement 
de ce point de vue, alors, j’invite les 
responsables de la Force publique 
à tous les niveaux de reprendre 
fermement en mains, la formation 
des hommes dans ce domaine de la 
discipline, la discipline générale, la 
discipline même de base, et parce 
que, la Force publique est régie par 
un statut spécial’’, a-t-il martelé.
Le Chef de l’Etat a également annon-
cé le recrutement en 2023 de plus 
d’un millier de jeunes gens, en prove-
nance de la vie civile. Ils vont intégrer 
la Force publique dans la discipline, 
en souscrivant à un engagement vo-
lontaire. ‘’A travers cet engagement, 
les militaires, gendarmes et policiers 
se soumettent au régime de statut 
spécial, dans la discipline parce que 
se sont des métiers qui exigent la 

rigueur, beaucoup de privations. 
Lorsqu’on choisit de donner sa vie 
pour la défense de la patrie, il n’ y a 
pas plus sacrifice que cela. Mais on 
se prépare, et les statuts particuliers 
sont prévus aussi pour cela. Mais la 
base, c’est la discipline. Je pense que 
ce recrutement se fera avec la plus 
grande rigueur, et ce sera justement 
l’occasion de recruter quelques cen-
taines ou un millier de volontaires, 
ou un millier et demi, de les mettre 
dans les centres d’instructions, de les 
former dans la rigueur du métier, dans 
la discipline...’’, a averti le Président 
de la République.
A ce rendez-vous traditionnel, on 
a noté la présence, notamment du 
Premier ministre Anatole Collinet 
Makosso, des ministres Mondjo (Dé-
fense), Mboulou (Intérieur), des corps 
constitués nationaux, du Haut-com-
mandement de la Force publique, 
et des attachés de défense près les 
ambassades. L’animation musicale 
a été assurée par Les Bantous de la 
capitale et la Chorale de la Marine 
nationale qui ont marqué leur retour 
après l’épisode Covid-19.

Alain-Patrick MASSAMBA       

REVEILLON D’ARMES DE LA FORCE PUBLIQUE

Sous le signe de la lutte contre le grand 
banditisme et la discipline

Moment de communion et de partage qui se tient depuis 31 ans 
entre le Président de la République, Chef suprême des armées et 
la Force publique, le Réveillon d’armes du 31 décembre 2022 a eu 
lieu au siège du ministère de la Défense nationale à Brazzaville. A 
cette occasion, le Chef de l’Etat, Denis Sassou-Nguesso a donné 
ses orientations pour l’année 2023, exhorté la Force publique 
(militaires, gendarmes, policiers) à l’occupation de nouvelles 
casernes, à la lutte continue pour l’éradication du grand bandi-
tisme et à la discipline.

Le Président Denis Sassou Nguesso Général Guy Blanchard Okoï

La coupure du ruban symbolique par Antoinette Sassou Nguesso
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Le projet de Développement urbain et restructuration des 
quartiers précaires (DURQuaP) a été clôturé définitivement 
vendredi 30 décembre 2022, c’était au cours d’un atelier 

présidé par Ferdinand Sosthène Likouka, directeur de cabinet 
du ministre du Plan. Le consultant Urbain Tsala a présenté le 
rapport d’achèvement de ce projet. C’était en présence d’Alain 
Alfred Eleli, coordonnateur du projet DURQuaP, Louis Gabriel 
Missatou, premier vice-maire de la ville de Pointe-Noire, ainsi 
que d’autres invités. 

URBANISME

Clôture du DURQuaP sur 
une note satisfaisante

«Le présent rapport vise principalement à rendre compte des 
résultats obtenus à travers les interventions et l’établissement d’un 
bilan global de la performance et l’appréciation de sa contribution 
à l’amélioration des conditions de vie des populations dans les 
quartiers ciblés», a indiqué Urbain Tsala. 
Les bénéficiaires principaux ont été les 65.000 résidents des 
quartiers précaires ciblés et les habitants des quartiers limitrophes 
dans un rayon de 500m; les deux mairies; les acteurs centraux 
représentant les départements ministériels et institutions impliqués 
dans la planification et la gestion urbaine.
Au moment de sa clôture, le DURQuaP  a affiché près de 30 km 
de voiries pavées, deux marchés domaniaux modernes de plus 
de 700 occupants entièrement construits et opérationnels, trois 
établissements d’apprentissage modernes d’une capacité d’ac-
cueil de plus de 1200 apprenants chacun (préscolaire, primaire 
et secondaire), plus de 2700 jeunes formés et utilisés sur les 
chantiers, plus de 4000 personnes affectées par le projet indem-
nisées; des plans locaux d’urbanisme disponibles à Brazzaville et 
à Pointe-Noire, des agents municipaux formés à la gouvernance 
territoriale; des comités de gestion et de développement commu-
nautaire renforcés, notamment.   
La première enquête de satisfaction, a souligné le consultant, a 
relevé que les bénéficiaires, toutes catégories confondues, jugent 
globalement satisfaisante à 76% l’intervention du projet DURQuaP 
avec toutefois quelques insuffisances relevées et sur lesquelles il 
est possible de s’appuyer pour améliorer les futures interventions. 
Les résultats par catégorie de bénéficiaire se présentent comme 
suit: 78% pour les populations riveraines des quartiers cibles, 
65% pour les municipalités et 90% pour les acteurs centraux 
(Gouvernement). 
La deuxième enquête de satisfaction a porté sur les activités 
complémentaires uniquement.  95% des populations des quartiers 
se sont réjouies par rapport aux nouvelles ruelles pavées. 
Au terme de l’analyse, plusieurs recommandations ont été formu-
lées, entre autres: adopter une approche participative qui implique 
tous les acteurs institutionnels concernés par le projet; élaborer 
de manière participante un modèle logique (chaîne de résultat, 
cartographie des incidences); intégrer le genre et l’équité à toutes 
les étapes du cycle de projet et veiller à son implication; définir 
le mode d’application de la participation et en faire véritablement 
un pilier de l’approche de restructuration et non une simple dé-
claration d’intention.   
Clôturant définitivement le projet DURQuaP, Ferdinand Sosthène 
Likouka a déclaré que ce projet bien que confronté à des 
contraintes endogènes et exogènes, s’est exécuté malgré tout 
avec succès au regard des résultats auxquels «nous n’étions pas 
certains de parvenir. Si l’on tient compte des difficultés financières 
dues à la morosité de la conjoncture économique mondiale et 
si l’on associe à cela les contraintes sanitaires imposées par la 
COVID-19, on peut attester que les résultats sont de l’ordre du 
miracle, mais, nous avons compté sur la détermination du Gou-
vernement, de la Banque mondiale et de l’ensemble des parties 
prenantes», a-t-il dit. 
Le directeur de cabinet compte sur le Gouvernement, avec 
l’accompagnement de la Banque mondiale pour dupliquer ce 
type de projet qui impacte directement et positivement la vie des 
populations.
Le projet Durquap a été cofinancé par la République congolaise 
et la Banque mondiale. Sur le plan stratégique, l’objectif du 
DURQuaP était de contribuer directement au double objectif 
de la Banque mondiale, à savoir: éliminer l’extrême pauvreté et 
promouvoir une prospérité partagée. Les objectifs de développe-
ment du projet étaient d’améliorer l’accès aux infrastructures et 
services de base pour les populations vivant dans les quartiers 
précaires ciblés à Brazzaville et à Pointe-Noire et renforcer les 
capacités du Gouvernement et des municipalités en matière de 
restructuration urbaine.

Aybienevie N’KOUKA-KOUDISSA  

L’atelier de sensibilisation 
intervient grâce à la sol-
licitation des présidentes 

de deux institutions: le CESE 
d’une part et le Conseil consul-
tatif de la femme d’autre part 
pour s’arrimer harmonieusement 
au programme régional de ré-
forme économique et financière 
(PREFCEMAC) qui, pour une 
application efficiente, impose des 
règles et directives à respecter 
par les Etats.
Ouvrant les travaux, la prési-
dente du Conseil économique 
social et environnemental, Emi-
lienne Raoul, a souligné que 
l’atelier est constitué de deux 
volets: amener à comprendre 
tout le processus d’élaboration 
des programmes ou projets et 
évaluer des politiques publiques 
en prenant l’exemple des droits 
humains. 
Elle a rappelé que l’un des prin-
cipaux objectifs de l’évaluation 
des politiques publiques est de 

FORMATION

Mettre un système d’évaluation 
dans les structures congolaises

Un atelier de sensibilisation des agents du Conseil économique 
social et environnemental (CESE) et du Conseil consultatif de 
la femme sur la Gestion axée sur les résultats (GAR) et sur la 
chaine Planification-programmation-budgétisation-suivi-évalua-
tion (PPBSE), en vue de renforcer leur capacité, s’est tenu du 26 
au 28 décembre dernier à Brazzaville. Il a été organisé par les 
ministères en charge du Plan et des Finances, avec l’appui du 
Programme des Nations Unies pour le développement (PNUD). 

mesurer l’impact de la politique 
menée par les pouvoirs publics 
au profit des populations. L’éva-
luation, a-t-elle dit, est donc un 
outil pour faciliter et améliorer la 
décision politique. Elle est aussi 
un moyen pour rendre compte 
aux citoyens de ce que font 
les pouvoirs publics dans les 
différents secteurs de vie des 
citoyens. 
De son côté, Joseph Ikoubou, 
représentant du représentant 
résident par intérim du PNUD, 
s’est dit rassuré que les exposés 
et les échanges vont renforcer 
les capacités des participants. Et 
à la fin de la formation, les uns 
et les autres auront un minimum 
de connaissances qui leur per-
mettront désormais de lire et de 
traiter, avec plus de clairvoyance, 
les documents des politiques 
publiques qui seront soumis à 
leur analyse. 
Pour la secrétaire exécutive du 
Conseil consultatif de la femme, 

Antoinette Kébi, l’amélioration 
des performances des institu-
tions publiques est essentielle 
dans le  développement du pays 
et la mise en œuvre de la Gestion 
axée sur les résultats (GAR) est 
une des clés pour y parvenir. 
«Le séminaire a été d’un intérêt 
capital, assurent ses partici-
pants. L’approche basée sur les 
droits de l’homme intègre les 
problèmes de toute la société. 
Cette approche est privilégiée au 
niveau de la communauté inter-
nationale et de nos partenaires. 
Il faut intégrer l’approche droit de 
l’homme dans les entreprises et 
nos communautés», a déclaré 
Yvette Marie Ambendet-Mbeto, 
membre du bureau de la com-

mission nationale des droits de 
l’homme. 
Au terme de la formation, Emi-
lienne Raoul a recommandé 
aux participants, au niveau de 
chaque conseil, de recapituler 
tous les textes pris par le Gouver-
nement et ensuite les archiver; 
mettre un système d’évaluation 
dans les structures congolaises. 
Cette formation, a-t-elle relevé, 
doit se poursuivre dans les dif-
férents conseils. Elle a souhaité 
qu’au CESE, chaque commis-
sion se retrouve et discute sur 
les points importants débattus à 
la formation.

Aybienevie 
N’KOUKA-KOUDISSA

Prélude à la Semaine du raphia, du 16 au 23 décembre dernier 
le Centre interdiocésain des œuvres (CIO) à Brazzaville, a servi 
de cadre jeudi 15 décembre, à la cérémonie de lancement des 

activités du village Raphia Panga sur le thème: «Pérennisons la 
valeur du raphia dans nos sociétés». Un concept mis en œuvre par 
Pascal Ngalibo, journaliste de profession, en vue de la sauvegarde du 
patrimoine national. 

ARTISANAT

Valoriser le Raphia Panga 
pour la création d’emploi

La ministre des Pet i tes et 
moyennes entreprises et de l’ar-
tisanat (PME), Jacqueline Lydia 
Mikolo, sensible aux bonnes ini-
tiatives des partenaires privés en 
vue de booster l’économie congo-
laise, partant de son secteur de 
prédilection, a fait le déplacement 
du Centre interdiocésain des 
œuvres pour venir encourager le 
promoteur du village. 
Pour Pascal Ngalibo, manager et 
promoteur de ce concept, c’est 
dans cet espace environnemental 
que les tisserands, les forgerons, 
les vanniers et autres compé-
tences en la matière vont faire 

A l’orée du nouvel an, la fondation UBA a fait un don de vivres et de 
non vivres le 31 décembre 2022 à l’orphelinat Eloira à Brazzaville, 
dans le cadre de l’initiative «Banque alimentaire», pour redonner 

le sourire aux enfants vivants dans cet orphelinat.
Ce don était composé entre autres d’un réfrigérateur, des sacs de riz, 

HUMANITAIRE

Redonner le sourire aux 
enfants de l’orphelinat Eloira

des cartons de sucre, de savons en morceaux, de lait, des sacs de 
charbons, des bidons d’huile et des cartons de biscuits. 
«UBA Foundation Bank Food» est une initiative annuelle de la fondation 
UBA qui consiste à offrir des repas et d’autres éléments essentiels à la 
vie aux personnes défavorisées et se trouvant dans le besoin durant 
cette période des fêtes. Cela fait partie de l’engagement de la fondation 
à apporter de l’aide aux communautés défavorisées où l’institution opère.
La première édition a été lancée le 20 décembre 2019 au Nigéria et dans 
l’ensemble des filiales UBA. Les membres du personnel, à l’échelle de 
chaque filiale, sont encouragés à se porter volontaires pour servir de 
la nourriture et d’autres articles aux nécessiteux.
Le groupe UBA, United Bank for Africa Plc est un groupe d’origine nigé-
riane, l’un des leaders des services financiers en Afrique sub-saharienne. 
Il est présent dans 19 autres pays africains, ainsi qu’au Royaume Uni 
(Londres), aux Etats Unis et en France (Paris).
La banque a été créée en 1949, sous la dénomination «British and 
French Bank Limited (BFB)». Elle fut immatriculée comme société 
anonyme le 23 février 1961, puis introduite à la Bourse du Nigeria en 
1970, devenant ainsi la première banque nigériane à effectuer une offre 
publique initiale, et à émettre des certificats internationaux de dépôts.

J.M 

Les participants à l’atelier

Photo de famille à l’ouverture des travaux

Vue du raphia

La joie des orphelins

valoir leurs capacités d’artisans. «De nos jours, beaucoup de personnes 
ne savent pas que dans notre pays plusieurs produits sont réalisés à 
base du raphia. Depuis un certain temps, le raphia tant à disparaitre 
par la faute de la nouvelle génération des jeunes qui n’éprouvent aucun 
brin d’amour et d’histoire sur ce palmier à raphia», a-t-il dit. 
Le manager et promoteur du village veut valoriser le raphia national 
pour la création d’emploi et lutter contre le chômage en milieu jeune. 
«Si le raphia et les tisserands disparaissent dans certaines contrés de 
notre pays, c’est toute une culture et une histoire d’un peuple qui se 
meurt», a-t-il indiqué. 
Ainsi, les activités programmées dans ce village se proposent de 

multiplier et de continuer les recherches sur le raphia; procéder à l’opé-
ration de planting des palmiers à raphia avec les populations locales; 
former les jeunes en techniques de tissage d’étoffe en pagne raphia, 
en couture; procéder à la fabrication des chapeaux, sacs et sandales 
en raphia; coudre diverses tenues, notamment de mariage production, 
traitement, tissage, exposition, vente, tenues de mariages, autres 
vêtements, fabrication des chapeaux, chaussures, sacs, sandales. 

Pascal BIOZI KIMINOU

Pascal Ngalibo
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Suivant procès-verbal des décisions du 
Conseil d’Administration de la société 
MAGDA MARITIME LTD, du 20 Août 
2021, enregistré au domaine et timbres 
en date du 12 décembre 2022, sous le 
folio 236/1 N°1374, il a été décidé de la 
création de la succursale MAGDA MA-
RITIME LTD en République du Congo 
et de la nomination du Directeur de la-

dite Succursale.
Dépôt : Au Greffe du Tribunal de Com-
merce de Pointe-Noire, sous le numéro 
CG-PNR-01-2022-B21-00020.
Fait à Pointe-Noire, le 26 décembre 
2022.

 Pour avis.
-SUTTER & PEARCE-LAWAYS-

SUTTER & PEARCE-LAWAYS
Cabinet Juridique et Fiscale à Pointe-Noire

Avenue Charles de Gaulle, Tour Mayombe, 8ème étage, Entrée « B », appartement A-27
Tél : 066554343. B.P : 4466, E-mail : secretariat@laways.africa, Pointe-Noire

 République du Congo.

MAGDA MARITIME LTD
 Société de droit des Iles Marshall, au capital de 1.000 dollars américains

Siège social sis Trust Company Complex, Ajeltake Road, Ajeltake Island, Majuro
Iles Marshall MH96960

ANNONCE LEGALE

Etude de Maître Brislaine KOUTOU 
Notaire 

 Sise 55, rue MOE VANGOULA, immeuble SEKOU, marché plateau centre-ville, boite postale 
: 608, PointeNoire, téléphone : 06 657 45 55/ 04 433 87 96/ 06 680 20 01. 

  

AVIS DE CONSTITUTION 
 

CEE-MHC GLOBAL DEVELOPMENTS 
Société A Responsabilité Limitée 

Capital : 10.000.000 F. CFA 
Siège Social : Siège Social : quartier Centre-ville, 111 avenue MOE, VANGOULA, 

immeuble MAKASSI   - Téléphone : 05 703 79 09 
E-mail : ceemhcglobaldevelopments@gmail.com 

Pointe-Noire 
REPUBLIQUE DU CONGO 

 
Aux termes d’un acte authentique reçu par Maître Brislaine KOUTOU, 
Notaire, vingt-huit deux mil vingtdeux, dûment enregistré le vingt décem-
bre deux mil vingt-deux, sous le folio 238/5, n°9743, il a été constitué 
une société, ayant les caractéristiques suivantes : 
 Forme: Société A Responsabilité Limitée.  
Objet: La société a pour objet directement ou indirectement en 
République du Congo et dans tous autres pays : 
- Gestion des déchets et de sa problématique environnementale ; 
- Ingénierie, approvisionnement et construction ; 
- Mise en œuvre des projets, réalisation des projets clefs en main, souti-
en aux compétences et management. 
Et, généralement, toutes opérations financières, commerciales, indu-
strielles, mobilières et immobilières, pouvant se rattacher directement 
ou indirectement à l’objet ci-dessus ou à tous objets similaires ou con-
nexes. 
Dénomination sociale : CEE-MHC GLOBAL DEVELOPMENTS. 
 Adresse: Quartier Centre-ville, 111 avenue MOE VANGOULA, imme-
uble MAKASSI, téléphone: 05 703 79 09. Pointe-Noire/ REPUBLIQUE 
DU CONGO.      
Administration : La Gérance est assurée par Monsieur DATHET GOM-
BET, pour une durée de vingt (20) années. 
RCCM: Elle est immatriculée au RCCM sous le numéro CG-PNR-01-
2022-B12-00271. 

 Pour avis 

La  Notaire 
 Maître Brislaine KOUTOU 

IN MEMORIAM
BIMBOU BASSOUAMINA Mireille 

Joseline Arleine 
8 Janvier 2016-8 Janvier 2023 

BIMBOU NZIBOU Bertina Yvonne 
(TINA)

25 Décembre 2013
- 25 Décembre 2023

Les années passent, mais les sou-
venirs restent, cela fait 7 ans jours 
pour jours, que le Seigneur  rappela 
à Lui Maman BIMBOU BASSOUAMINA Mireille Joseline Arleine et 10 ans déjà jours 
pour jours que le Seigneur rappela à Lui Maman BIMBOU NZIBOU Bertina (TINA).
Pour ses dates tristes et douloureuses M. César BIMBOU et famille prient tout ce 
qui les ont connues et aimées d’avoir une pensée pieuse pour leurs mémoires. 

Que leurs âmes reposent en paix.

Ce forum a permis de 
sensibiliser sur les en-
jeux liés à la gouver-

nance climatique, forestière 
et foncière.
Les participants ont su se 
créer un climat de dialogue et 
de partage d’expérience entre 
les acteurs de l’administration 
publique, de la société civile 
et des partenaires techniques 
et financiers pour une meil-
leure gouvernance climatique, 
forestière et foncière. Des 
échanges ont également été 
ouverts aux témoignages 
des communautés locales et 
populations sur les impacts 
des changements climatiques 
et de l’exploitation forestière.  
Une réflexion d’ensemble a 
été menée afin d’identifier les 

défis majeurs liés à la gouver-
nance climatique, forestière 
et foncière pour créer une sy-
nergie d’action entre acteurs, 
afin d’assurer une meilleure 
gestion des écosystèmes. Au 
regard de plusieurs enjeux liés 
à la gestion durable des forêts, 
notamment la lutte contre l’ex-
ploitation illégale des forêts, 
la conservation des écosys-
tèmes forestiers, une politique 
de gestion durable basée sur 
l’aménagement forestier ont 
été adoptées pour assurer 
une meilleure gestion fores-
tière. Cette politique implique 
la prise en compte des trois 
piliers que sont l’économie, 
l’environnement et le social 
pour une gestion participative 
et inclusive. 
A la fin des travaux, Alain 
Ossebi, cadre au ministère 
de l’Economie forestière, a 
dit: «Nous avons retenu assez 
d’enseignements, surtout la 

synergie qui existe sur ce 
que font l’administration et 
la société civile, à travers les 
différents partenariats pour 
comprendre ce que nous 
devons faire pour concourir à 
la préservation de nos forêts, 
c’est très capital. Les ensei-
gnements tirés ici nécessitent 
un renforcement des capa-
cités à tous les niveaux. Ce 
forum a été très enrichissant 
et nécessaire».
 Maurice Madounga, président 
de l’association AIDES, venu 
de la Lékoumou, a déclaré: 
«Les conclusions de ce forum 
sont intéressantes. Dans la 
gestion forestière, nous sou-
haitons que toutes les socié-
tés forestières appliquent les 
plans d’aménagement pour 
que les communautés locales 
et les populations autochtones 
soient prises en compte».

Philippe BANZ     

 FORETS

Améliorer la gouvernance 
forestière

L’Observatoire congolais des 
droits de l’homme (OCDH), en 
partenariat avec la Rencontre 
pour la paix et les droits de 
l’homme (RPDH), a organisé, 
au Centre d’information des 
Nations Unies, à Brazzaville, 
le 16 décembre 2022, un forum 
central multi acteurs sur les 
initiatives climatiques et de 
la gestion durable des forêts. 
Les travaux ont été ouverts par 
Franck Chardin Aubin Tchi-
binda, directeur exécutif de 
l’OCDH et clôturés par Fanck 
Loufoua-Bessi, responsable 
des programmes à la RPDH, 
sous la conduite de Sympho-
rien Azantsa, facilitateur de 
l’accord de partenariat volon-
taire (APV- FLEGT) au Congo. Les cérémonies d’ou-

verture et de clôture 
ont été présidées par 

Franck Chardin Aubin Tchi-
binda, directeur exécutif de 
l’OCDH, en présence de 
Parfait Moukoko, président 
du conseil d’administration. 
Renforcer les capacités à 
travers les rencontres et le 
partage d’expériences entre 
les organisations de défense 
des droits humains des deux 
pays s’est avéré vital.
L’objectif principal a été 
d’identifier les bonnes pra-
tiques par la contribution 
de la mutualisation des 
savoirs et la capitalisation 
d’expériences pour élargir 
les connaissances des OSC 
en matière de lutte contre 
la torture et les arrestations 
arbitraires dans les deux 
Congo.    

DROITS DE L’HOMME

Contribuer à la mutualisation 
des savoirs

Dans le cadre du projet «Pré-
venir et agir contre la torture 
et les détentions arbitraires 
ensemble (PACTE)», l’Ob-
servatoire congolais des 
droits de l’homme (OCDH) 
et l’Ong Agir ensemble pour 
les droits humains d’origine 
française, ont organisé une 
visite d’échanges sur le par-
tage d’expériences aux orga-
nisations de promotion et de 
défense des droits humains de 
la République Démocratique 
du Congo de la République 
du Congo, à Brazzaville. Ces 
échanges se sont déroulés du 
14 au 16 décembre 2022. 

Quatre organisations de dé-
fense des droits humains 
ont pu échanger pour élargir 
leurs connaissances en ma-
tière de lutte contre la torture 
et les arrestations arbitraires 
pour promouvoir le respect 
et l’application des textes 
relatifs à leur interdiction. Les 
organisations de la RDC ont 
été respectivement repré-
sentées par Me Felly Diengo, 
avocate, directrice chargée 
de l’Association africaine 
des droits de l’homme, Me 
Patrick Pokossi Kakoni, avo-
cat, coordonnateur chargé 
de la documentation, moni-
toring et protection des droits 
de l’homme, Dolly Ibefo, 
deuxième directeur exécutif 
adjoint de l’organisation de 
Voix sans voix et Me Serge 
Kibambé Ndjibu, avocat, 
chargé des programmes de 
la ligue des électeurs. 
Les participants ont aussi 
exploré les perspectives 

orientées vers une stratégie 
commune. Cette clôture a 
été également une occasion, 
à travers une conférence 
de presse, d’annoncer l’en-
trée des représentants des 
organisations des droits de 
l’homme des deux pays au 
conseil d’administration de 
la Fédération internationale 
des droits humains au 41eme 
congrès mondial, couplé 
avec les festivités des 100 
ans d’existence de ce grand 
réseau de défense et de pro-
tection des droits humains. 
Me Alice Bouangui, avocate 
au barreau de Pointe-Noire, 
vice-présidente au conseil 
d’administration de l’OC-
DH chargée des questions 
de genre et des droits des 
groupes spécifiques, a été 
élue vice-présidente au bu-
reau international de la FIDH 
pour un mandat de trois ans. 

Philippe BANZ

La tribune pendant l’échange d’expérience
Vue des conférenciers
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VIE DE L’EGLISE

Ont concé lébré  ce t te 
messe, les abbés Anto-
nio Mabiala, secrétaire 

général de l’Association des 
conférences épiscopales de 
la région de l’Afrique centrale 
(ACERAC), Donatien Bizabou-
lou, vicaire épiscopal chargé 
du clergé, André Bienvenu 
Kimbengui, curé de la cathédrale 
Sacré-Cœur, Francky Gloire 
Kitilou, vicaire paroissial, et bien 
d’autres. Un diacre, l’abbé God-
will Desvauchel Mvouama, sta-
giaire diaconal à l’Archevêché a 
concélébré cette messe animée 
par la chorale paroissiale Sainte 
Jeanne d’Arc.
Plusieurs personnalités de divers 
rangs dont Mme Arlette Soudan 
Nonault, ministre de l’Environne-

ARCHIDIOCESE DE BRAZZAVILLE

Mgr Bienvenu Manamika a présidé la messe 
de la Nativité du Seigneur en la cathédrale 

Sacré-Cœur   
Fidèle à une tradition enracinée dans l’Eglise selon laquelle, les 
évêques et archevêques des lieux célèbrent la messe dans la 
nuit de Noël dans leurs cathédrales respectives, Mgr Bienvenu 
Manamika Bafouakouahou, archevêque métropolitain de Braz-
zaville, n’a pas dérogé à cette règle, en présidant la messe de la 
Nativité du Seigneur, samedi 24 décembre 2022, en la cathédrale 
Sacré-Cœur de Brazzaville. 

ment, du développement durable 
et du bassin du Congo, accom-
pagnée de son cher époux, M. 
François Soudan, directeur de 
la Rédaction du journal Jeune 
Afrique, des religieux et reli-
gieuses de diverses congréga-
tions, Mme Mélanie Mackanga, 
vice-présidente du Conseil pas-
toral paroissial de la cathédrale 
Sacré-Cœur, aux côtés des 
membres des deux conseils 
paroissiaux, et de MM. Albert 
Ndinga, gestionnaire de la pa-
roisse cathédrale Sacré-Cœur, 
Blaise Bahonda, vice-président 
de l’Archiconfrérie Notre-Dame 
du Suffrage du Congo, et bien 
d’autres ont été comptés parmi 
les innombrables participants à 
cette messe mémorable dans la 

nuit de Noël 2022.
Un couple de fidèles chrétiens, 
choisi pour la circonstance, a été 
porteur de l’enfant Jésus pen-
dant la procession jusqu’au pied 
de la crèche où l’enfant Jésus a 
été remis à l’archevêque qui l’a 
placé dans la crèche. 
Dans son homélie, Mgr Bienve-
nu Manamika Bafouakouahou 
a décortiqué les différentes 
significations de la fête de Noël. 

Pour certains, c’est la fête des 
enfants, au cours de laquelle on 
remet des jouets aux enfants. 
Mais, pour nous chrétiens, c’est 
la fête de l’Incarnation de Dieu. 
«Dieu se fait proche de nous 
en prenant notre forme. Avec la 
naissance de Jésus à Noël, c’est 
le Seigneur qui prend la condition 
humaine pour être plus proche 
de l’homme et partager ses 
joies et ses peines », a poursuivi 

Après avoir affronté la 
défectueuse route qui 
conduit à Sadelmi, en 

partant de Moukondo, Mgr 
Bienvenu Manamika Bafoua-
kouahou est finalement arrivé 
sur la grande avenue de Sadel-
mi avant d’entrer dans la rue 
qui mène à l’église paroissiale. 
C’est au début de cette rue 
que l’archevêque a été reçu 
par l’abbé Hybride Nkounkou 
accompagné d’une délégation 
considérable des chrétiens de 
la paroisse, en liesse, chantant 
et heureux d’accueillir pour la 
première fois, le pasteur de 
l’Eglise de Brazzaville. Puis, 
l’archevêque escorté par la 
foule des chrétiens sous l’au-
torité du curé, s’est rendu dans 
l’église paroissiale, située à 
quelques hectomètres du car-
refour, où il s’est recueilli de-
vant le tabernacle, les icones 
de la Vierge Marie et du Car-
dinal Emile Biayenda, avant de 
se rendre au presbytère situé 
non loin de la paroisse, d’où est 
partie la procession d’entrée à 
la messe.
Autour de l’archevêque, il y a 
eu les abbés Hybride Nkoun-
kou qui a reçu le témoin de la 
présidence de la messe après 
le rite de son installation, Mer-
veille Yebo, vicaire paroissial, 
Mivec Bernard Tchissafou, cé-
rémoniaire de l’archevêque et 
Godwill Desvauchel Mvouama, 
stagiaire diaconal à l’Arche-
vêché. 
Plusieurs personnalités de 
différents rangs dont le capi-

FETE DE NOËL A LA PAROISSE SAINTE MARIE FAUSTINE DE TSIELAMPO

Rencontrer les chrétiens et installer 
l’abbé Hybride Nkounkou comme curé

Ayant prévu initialement effectuer une visite pastorale à la pa-
roisse Sainte Marie Faustine de Tsiélampo, Case Barnier, située 
dans le 7ème arrondissement de la Ville capitale, en cette fête de 
Noël, Mgr Bienvenu Manamika Bafouakouahou, archevêque de 
Brazzaville, a finalement décidé de coupler cette visite pastorale 
avec l’installation de l’abbé Hybride Nkounkou, comme curé 
de cette paroisse située vers la périphérie de l’archidiocèse de 
Brazzaville. C’était dimanche 25 décembre 2022, en la solennité 
de Noël, au cours d’une messe présidée par l’archevêque de 
Brazzaville, dans cette modeste chapelle bâtie en tôles ayant des 
bancs dignes d’une église de référence, qui accueille chaque jour 
les paroissiens pour la célébration de la sainte messe.

taine de l’Armée du Salut de 
Tsiélampo, le pasteur de la pa-
roisse de l’Eglise évangélique 
du Congo de Tsiélampo ont été 
comptés parmi les participants 
à la messe animée par la cho-
rale paroissiale Sainte Marie 
Faustine de Tsiélampo.  
Après le mot de bienvenue du 
curé, l’abbé Merveille Yebo 
a présenté la biographie du 
curé à l’honneur, puis a été 
enclenché le rite de l’instal-
lation par la récitation de la 
profession de foi par l’abbé 
Hybride Nkounkou, suivie du 
serment de fidélité.  
Au cours de son homélie, Mgr 
Bienvenu Manamika Bafoua-
kouahou a encouragé et fortifié 
la foi des chrétiens de Sainte 
Marie Faustine de Tsiélampo 
afin qu’ils s’engagent davan-
tage à la vitesse de leur moyen 
à construire plus tard une église 
en matériaux durables qui fera 
la fierté de cette paroisse qui 
autrefois était une annexe de 
la paroisse Sainte Thérèse 
de l’Enfant Jésus de Gambio. 
L’archevêque a rassuré cette 
communauté paroissiale du 
soutien certain du diocèse si 
elle s’engage réellement à 
faire quelque chose, à aller de 
l’avant, car : «A celui qui a, on 
donnera encore» et «Aide-toi, 
le ciel t’aidera». Cela a été le 
minimum que l’archevêque a 
garanti à cette communauté 
paroissiale qui a commencé à 
célébrer ses premières messes 
au domicile d’une chrétienne, 
Mme Delphine Biyela, ac-

tuelle zélatrice diocésaine de 
l’Archiconfrérie Notre-Dame du 
Suffrage de Brazzaville.
Pendant la prière universelle, 
le capitaine de l’Armée du 
salut a élevé une intention de 
prière au Seigneur pour pro-
mouvoir la communion dans 

la synodalité.  
Pour l’histoire, le terrain de 
cette paroisse a été acquis en 
septembre 2012, sous le man-
dat de M. l’abbé Luc Maixent 
Mahoungou, alors curé de la 
paroisse Sainte Thérèse de 
l’Enfant Jésus de Gambio. 

C’est sous l’abbé Reynaud 
Sylvère Kinzonzi, alors curé 
de la paroisse Sainte Thérèse 
de l’Enfant Jésus de Gambio 
que cette communauté à com-
mencer à célébrer des messes 
à ciel ouvert sur ce terrain, 
après avoir quitté le domicile 
de Mme Delphine Biyela. C’est 
sous l’abbé Reynaud Sylvère 
Kinzonzi qu’a été construite 
cette chapelle en tôles, dans 
laquelle sous le mandat de 
l’abbé Hybride Nkounkou ont 
été apportés des bancs dignes 
d’une église de référence.    
Après l’homélie, a eu lieu la 
suite de l’exécution du rite de 
l’installation par le renouvelle-
ment des promesses sacerdo-
tales, la vêture de la chasuble, 
la remise des clés de l’église, 
du tabernacle, la sonnerie 
de la cloche paroissiale et 
l’installation sur le siège de 

la présidence de la messe. 
Après quoi, le curé installé a 
pris le relai de la présidence 
de la messe.
Vers la fin de la messe, M. 
Etienne Ebode, vice-président 
du Conseil pastoral paroissial, 
a prononcé le mot de remer-
ciements à l’archevêque d’être 
venu toucher du doigt les réa-
lités pastorales, paroissiales 
de cette entité de la portion du 
troupeau de Dieu placée sous 
sa juridiction.
Dans son ultime intervention, 
l’archevêque a encouragé 
les chrétiens de Tsiélampo à 
aller de l’avant et à demeu-
rer fiers de leur identité de 
chrétiens, afin de construire 
progressivement dans l’unité, 
la cohérence, la cohésion et 
en harmonie avec l’équipe 
presbytérale en symbiose 
avec les deux conseils, l’église 
paroissiale et le presbytère sur 
ce terrain de 100m sur 40m 
encore largement vide.

Gislain Wilfrid BOUMBA

l’archevêque avant d’inviter tous 
les participants à prier pour tous 
les rejetés, les exclus et les mar-
ginalisés de la société. A l’mage 
de Jésus qui est allé naître dans 
une mangeoire car, «il est venu 
chez les siens, et les siens ne 
l’ont pas accueilli». Aux jeunes 
qui rêvent une vie radieuse à 
l’étranger, Mgr Bienvenu Ma-
namika Bafouakouahou les a 
interpellés afin qu’ils discernent 
davantage leur choix avant de 
s’engager du fait que ceux qu’ils 
l’ont fait avant eux se retrouvent 
dans les conditions d’esclaves 
au bord de la méditerranée et 
ailleurs. « Chers Jeunes, ne vous 
engagez pas à aller à l’étranger 
si vous ne bénéficiez pas d’une 
bourse de l’Etat Congolais», a-t-il 
déclaré. Au terme de sa prédi-
cation, l’archevêque a demandé 
de prier en faveur des jeunes, et 
de tous ceux qui se retrouvent 
comme Jésus, rejetés par les 
leurs pour quelle que raison que 
ce soit, afin que Dieu les reçoive 

et leur accorde la part promise. 
Au cours de la procession des 
offrandes, les participants à la 
messe ont exprimé leur sym-
pathie, soutien et réconfort à 
l’archevêque en lui témoignant 
de leur attachement filial et 
communion indéfectible.
Vers la fin de la messe, le curé 
de la Cathédrale Sacré-Cœur 
s’est exprimé pour remercier 
l’archevêque d’avoir présidé 
cette messe, avant de publier les 
annonces paroissiales.
Intervenant en dernier, l’arche-
vêque a demandé à tous les 
jeunes et enfants présents à 
cette messe de s’agenouiller 
avec lui et de prier pour Théa, 
une petite fille de moins de deux 
ans, emmenée d’urgence en 
Réanimation, selon le coup de 
fil reçu de sa mère par l’arche-
vêque, peu avant le début de la 
messe. Après cette prière, Mgr 
Bienvenu Manamika Bafoua-
kouahou a remercié tous les 
participants à la messe, notam-
ment Mme la ministre et son cher 
époux, ses confrères dans le 
sacerdoce, les autorités civiles et 
militaires, les acteurs liturgiques, 
etc. pour leur présence effective 
à cette célébration eucharistique.   

Gislain Wilfrid BOUMBA

«Né le 7 juillet 1982, à Braz-
zaville de Simon Nkounkou 
et de Pierrette Banzouzi, Hy-
bride Rosia Fadrine Nkoun-
kou a fait ses études de 
philosophie et de théologie 
aux Grands séminaires: Mgr 
Georges Firmin Singha et 
Cardinal Emile Biayenda. 
Il est ordonné diacre le 4 
octobre 2014, en la basilique 
Sainte Anne du Congo et re-
çoit l’ordination presbytérale 
le 27 juin 2015, à la Place 
mariale de la cathédrale 
Sacré-Cœur des mains de 
Mgr Anatole Milandou, alors 
archevêque de Brazzaville. 
L’abbé Hybride Rosia Fadrine 
Nkounkou a exercé son mi-
nistère tour à tour dans les 
paroisses : Jésus Ressuscité 
et de la Divine Miséricorde, 
Sainte Bernadette de Casis, 
Saint-Esprit de Moungali, 
Saint Joseph de Tout pour le 
Peuple de Talangaï, Christ-

Qui est M. l’abbé Hybride Rosia 
Fadrine Nkounkou?

Roi d’Imvouba, Saint-Esprit 
de Moungali. C’est depuis 
le 19 septembre 2021 que 
M. l’abbé Hybride Rosia Fa-
drine Nkounkou est nommé 
à Sainte Marie Faustine de 
Tsiélampo d’abord comme 
administrateur et aujourd’hui, 
curé installé par l’archevêque 
de Brazzaville en la fête de la 
Nativité du Seigneur.» 

CALENDRIER DE LA CONFERENCE EPISCOPALE DU CONGO 

(2022-2023) 

Date                                                       Activité                                                     Lieu  

Du 27/11 au 4/12/ 2022     Retraite spirituelle des Evêques du Congo     Liambou/Pointe-Noire 

Du 18 au 22/04/2023         Session pastorale                                                     Brazzaville 

Dimanche 4/06/2023         Célébration de la clôture de l’Année jubilaire   

                                          du 140ème Anniversaire de l’Evangélisation du Congo   Brazzaville 

Du 9 au 15/10/2023          52ème Assemblée Plénière                                         CIO-Brazzaville 

 

Abbé Armand Brice IBOMBO 

Secrétaire général de la CEC 

Pour ne pas manquer 
une édition de La Semaine 

Africaine, mieux vaut 
s’abonner 

Les concélébrants autour de l’archevêque au presbytère

Le couple Soudan, l’archevêque et les concélébrants
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VIE DE L’EGLISE

Elu 265e Pape de l’histoire 
de l’Eglise catholique ro-
maine le 19 avril 2005 

après le décès, le 2 avril de la 
même année du Pape Jean-Paul 
II. Le cardinal Joseph Ratzinger, 
de nationalité allemande, avait 
été, pendant des années, pré-
fet de la Congrégation pour la 
Doctrine de la foi, président de la 
Commission biblique pontificale 
et de la Commission théologique 
pontificale internationale. Il a 
pris le nom de Benoît XVI et est 
devenu Pontife émérite le jeudi 
28 février 2013. Ce jour-là, le 
Pape Benoît XVI s’est retiré 
de ses charges, en renonçant 
au siège apostolique de Rome 
à 20h, en toute liberté après 
avoir annoncé sa décision aux 
cardinaux lors du consistoire 

EGLISE CATHOLIQUE

Benoît XVI, 265e Pape devenu 
émérite, s’est éteint à Rome

Le décès du Pape Benoît XVI, pontife émérite n’a étonné per-
sonne. Ce départ vers le Père était prévisible, puisqu’il a beau-
coup souffert dans sa maladie, avec le poids de l’âge, 95 ans. 
Les chrétiens à travers le monde étaient avertis par de nombreux 
appels répétés du Pape François demandant de prier pour la 
santé du Pape émérite. A Brazzaville, la nouvelle de son décès 
a été annoncée le samedi 31 décembre 2022, jour de la Saint 
Sylvestre, par Mgr Javier Herrera Corona, nonce apostolique au 
Congo et au Gabon, pendant que se célébrait la messe des vœux 
du nouvel an, en la cathédrale Sacré-Cœur. Mgr Bienvenu Ma-
namika Bafouakouahou qui présidait l’eucharistie dès l’entame 
de la messe a invité la chrétienté réunie pour la circonstance à 
prier pour la santé du Pape émérite. 

qu’il avait lui-même convoqué 
et présidé le lundi 11 février 
2013 au Vatican. «Je vous ai 
convoqués à ce consistoire, 
non seulement pour les trois 
canonisations, mais également, 
pour vous communiquer une 
décision de grande importance 
pour la vie de l’Eglise. Après 
avoir examiné ma conscience 
devant Dieu, à diverses reprises, 
je suis parvenu à la certitude que 
mes forces, en raison de l’avan-
cement de mon âge, ne sont plus 
aptes à exercer adéquatement le 
ministère pétrinien», avait confié 
le Pape Benoît XVI, au collège 
des cardinaux. Il était 17h, heure 
de Rome, quand Benoît XVI 
avait quitté le palais apostolique, 
pour se rendre par hélicoptère 
à Castel Gandolfo, la résidence 

d’été des Papes. C’était après 
avoir fait ses adieux aux cardi-
naux et à tous les membres de 
la Curie romaine. A cet instant, il 
était devenu Pape émérite à 86 
ans. Il n’aura régné que pendant 
7 ans et 10 mois. Pendant son 
pontificat, Benoît XVI a effectué 
24 voyages hors du Vatican 
et d’Italie. Il était le Pape de 
l’Afrique qui savait parler à 
l’Afrique. Malheureusement, sur 
24 voyages, trois seulement ont 
concerné l’Afrique: Cameroun et 
Angola en 2009 et au Benin en 
novembre 2011. La démission 
d’un Pape ne date pas d’au-
jourd’hui, cela a déjà eu lieu en 

1415 avec le Pape Grégoire XII.
Les fruits de son pontificat 

au Congo
Durant son pontificat, le Pape 
Benoît XVI a nommé pour le 
compte de l’Eglise du Congo, 
deux évêques le vendredi 22 
février 2013, en la fête de la 
chaire de Saint Pierre apôtre, 
quelques jours avant sa renon-
ciation. Il s’agit de NN. SS Urbain 
Ngassongo, évêque du nouveau 
diocèse de Gamboma et de Mi-
guel Angel Olaverri Arroniz, an-
cien administrateur apostolique 
de Pointe-Noire. Par la même 
occasion, il a érigé le nouveau 
diocèse de Gamboma, dans le 
département des Plateaux. 
Né le 16 avril 1927 en Alle-
magne, dans le diocèse de 
Passau, le cardinal Joseph 
Ratzinger a été élu Pape le 19 
avril 2005, à l’âge de 78 ans. Il 
a passé 16 ans de papauté, soit 
7 ans et 10 mois d’activités au 
siège apostolique et 9 ans de 
pontife émérite. 
Ses obsèques sont prévues pour 
ce Jeudi 5 janvier 2023, à Rome.
Avec son décès, le monde perd 
un grand homme de foi.

Pascal BIOZI KIMINOU 

Les deux hauts prélats de 
l’Eglise catholique romaine 
sont allés présenter au pre-

mier ministre congolais, les civi-
lités pour cette nouvelle année 
2023. «Nous sommes venus 
pour quatre choses: présenter 
les meilleurs vœux au premier 
ministre, chef du Gouvernement; 
annoncer officiellement le décès 
du Pape Benoit XVI, pontife émé-
rite; regarder ensemble l’évolu-

AUDIENCE

Anatole Collinet Makosso a reçu 
la délégation des évêques du Congo
Leurs Excellences Bienvenu Manamika Bafouakouahou, arche-
vêque métropolitain de Brazzaville et président de la Conférence 
épiscopale du Congo (CEC), et Javier Herrera Corona, nonce 
apostolique au Congo et au Gabon, accompagnés de Madame 
Arlette Soudan Nonault, ministre de l’Environnement, du déve-
loppement durable et du bassin du Congo, ont été reçus lundi 2 
janvier 2023, par M. Anatole Collinet Makosso, premier ministre, 
chef du Gouvernement.

tion de l’Accord-cadre signé en 
2017 il y a de cela cinq ans, entre 
l’Etat du Vatican et la République 
du Congo, d’une part, et entre 
l’Eglise catholique au Congo et 
le Saint Siège, d’autre part; la 
célébration cette année du 140e 

anniversaire de l’évangélisation 
du Congo, dont les festivités 
auront lieu le 4 juin prochain», a 
indiqué Mgr Bienvenu Manamika 
Bafouakouahou.

Avant de se séparer, le nonce 
apostolique a remis au premier 
ministre un document dont la 
teneur n’a pas été révélée. Enfin, 
les trois interlocuteurs se sont 

félicités des bonnes relations 
qui existent entre le Congo et le 
Saint-Siège. 

Pascal BIOZI KIMINOU

Pape Benoît XVI

L’humanité a, de tout temps, cherché à atteindre les étoiles. Elle s’est 
également tournée vers elles à la recherche de réponses aux grands 
mystères de la vie. Émerveillement, aventure, réussite, exploration… les 

astres sont éblouissants et symboliques, transmettent des émotions fortes 
et positives. Il n’est donc pas étonnant de trouver si souvent que sans eux 
le spectacle nocturne du Ciel serait triste et affreux. On les aperçoit aussi 
dans les emblèmes ou logos d’entreprises... Pour commencer, l’astre ou tout 
simplement l’étoile, symbolise à la fois la beauté et les mystères de l’univers. 
Elle lutte contre l’obscurité et éclaire la nuit, symbolisant ainsi le triomphe de 
la vérité même le désespoir le plus effroyable de la nuit. Elle est le guide des 
voyageurs égarés, indiquant la direction à suivre, au côté de la Lune rassure, 
aux pêcheurs et chasseurs que l’activité sera fructueuse.
Cependant, le sens de l’étoile est varié et dépend du nombre des branches 
de sa figure. Par exemple, avec quatre branches c’est la symbolique des 
quatre points cardinaux de la Terre et du coup la stabilité (équité). Celle à 
cinq branches plus religieuse (en rapport aux cinq éléments de la nature: la 
terre, le feu, l’air, l’eau, et l’esprit humain) est aussi appelée «pentagramme»: 
symbolise l’homme accompli. Entourée d’un cercle, elle décrit le principe de 
protection puissante en magie blanche (pour guérir), tout comme en magie 
noire lorsqu’elle est inversée «pour jeter un sort». Avec six branches, symbole 
du judaïsme (l’étoile de David). Laquelle, son creusé au centre: symbolique 
des six jours de la Création avec au cœur le «repos sabbatique»… c’est la 
perfection divine! A huit branches, chiffre de l’infini éternel et de la régéné-
ration, artefact très usité en architecture. C’est l’étoile attribuée au grand 
maître Salomon et qui est prisée ou vénérée des «Franc maçons»… De toute 
évidence, dans la communication, l’étoile fait donc appel à de très nombreuses 
notions, en résumé: l’excellence; la réalisation de soi et la réussite; le rêve 
et l’exploration; les conseils sages; la renommée; le silence; le pouvoir, la 
force, la complexité….
Au regard des nombreux sens que prend le motif de l’étoile, il est donc très 
difficile de trouver une signification unique, tant ce symbole revêt de sens. 
De fait, l’étoile s’étale comme un Symbole polyvalent et pas des moindres. 
Notons également que dans l’esprit de la pop-culture le signe de l’étoile est 
devenu très déterminant pour son aspect clinquant et ostentatoire. Mais contre 
tout, on peut dire que l’étoile reste l’expression de la communion, la solidarité, 
l’universalité dans l’unité. De manière générale, le sens du terme communion 
est ici associé au partage des sentiments et des idées spirituelles ou intellec-
tuelles. Bref, bien qu’elle soit à admirer avec doigté, l’étoile est porteuse de 
symboles familiers pour le public, quelle que soit sa courbe. L’étoile est ainsi 
un symbole très populaire, puissant et Trans-séculaire, capable de vehiculer 
un message clair comme, aux Mages qui désirent trouver l’enfant Jésus. Ils 
viennent des horizons divers et décident de se mettre ensemble dans un 
périple chargé d’énigmes. Leur point d’attraction et mission commune, c’est 
l’enfant Jésus-Christ, Fils de Dieu et descendant de David, par sa filiation à 
Joseph… C’est donc celui dont on appellera les 33 prochaines années de sa 
vie: le Messie, sauveur d’Israël. La signification de  Messie proviendrait de 
la prophétie de Balaam: «Un astre issu de Jacob devient chef, un sceptre se 
lève, issu d’Israël» (Nombres 24, 1-25). Ce texte annonce la venue d’une étoile 
messianique, qui devait sortir de la maison de David, d’où son nom «lion de la 
tribu de Juda»! Or, parler d’étoile c’est d’abord évoquer celle de David. Pour 
la petite histoire, quand David était recherché par Saül, il s’est caché dans 
une grotte où, quand les soldats entrèrent, une araignée envoyée par Dieu 
aurait tissé une toile prenant la forme d’une étoile à six branches et devint ce 
«bouclier» cachant David et le rendait invisible aux yeux de ses pisteurs. Cette 
étoile avec six points d’intersection des deux triangles emboîtés, représente le 
trait d’union ou la réconciliation entre la divinité et l’humanité. Elle traduit aussi 
la disposition des douze tribus d’Israël, unifiées sous la royauté de David sur 
la Terre d’Israël autour de Jérusalem et Juda (Judée). 
L’étoile, en ce jour où nous célébrons l’éclosion de la gloire de Dieu magni-
fiant son : («omniprésence –omnipotence -omniscience) sur tout l’univers ; 
le sens dont on lui veut se suffira à ce que dénote la constitution superposée 
des deux triangles entre-fourrés. L’un monte vers le haut et l’autre va vers le 
bas, symbole du Dieu «condescendant» qui vient à la rencontre de  l’homme 
«sujet de son amour». N’est-ce-pas: l’incarnation? Le mystère de la Nativité 
que célèbre «Noël»! A Noël, la manifestation glorieuse de Dieu va changer 
de posture, elle n’est plus cette nuée «terrifiante» qui va et qui vient couvrir 
la terre, mais «l’Etoile»: sceptre du règne d’un Dieu «Humble et doux» parmi 
les hommes. C’est l’«Epiphanie»! Cette fête, porte le joli nom  grec qui veut 
dire «manifestation». Pour les chrétiens, il s’agit de la manifestation de Dieu 
aux hommes, qui rentre dans leur histoire par la venue de son Fils Jésus, 
ce petit enfant dont on a fêté la naissance il y a 7 jours. Selon l’Évangile (Mt 
2,1-12) trois mages venus d’Orient ont suivi une étoile qui les a menés jusqu’à 
Jésus, à Bethléem. 
Que représente ce récit aujourd’hui? Matthieu nous révèle sa profonde 
réflexion sur ce mystère qui rassemble tous les hommes en Jésus. Ces 
hommes et femmes, sont toutes les brebis dispersées d’Israël: la race des 
descendants d’Abraham. Il s’agit donc de tous ceux qui «écoutent et mettent 
en pratique la Parole de Dieu». En fait, les Mages, ont trouvé leur chemin 
vers le «Graal» dissimulé dans la Parole de Dieu sise, dans la prophétie de 
Michée: «Bethléem, […] c’est de toi que sortira le chef qui fera paître Israël, 
mon peuple». Dès lors, la Parole de Dieu ou «Écritures Saintes» est le GPS 
de l’itinéraire qui conduit les Mages et toute l’humanité vers l’enfant Jésus. 
Mais les Juifs ne l’entendent pas ainsi! «Nous sommes le peuple choisi» 
disent-ils, cela signifie: nous sommes les meilleurs, et tous les autres peuples, 
ne valent pas grand-chose. Ils lisent la Parole, mais ne la perce pas, faute 
de leur ego. C’est bien pour cette raison qu’à l’aune de Noël, Dieu annexe à 
l’œuvre future du Christ une autre Tribu plus cosmopolite affranchit de toutes 
les barrières humaines (races, langues, peuples et nations…) et susceptible 
de se mettre au pas du projet Rédempteur de l’humanité. Cette vision atteindra 
son apogée à la Pentecôte. 
Frères et sœurs, au début du récit évangélique, le Roi des juifs la «Star» du 
moment est l’enfant couché dans l’étable pour ceux qui s’y trouvaient déjà et 
l’Etoile qui luisait, pour ceux encore en route. Hélas, le monde d’aujourd’hui 
connaît beaucoup d’étoiles, pourtant il va vers son déclin. Elles, ces étoiles 
se disent briller d’une lueur éclatante, mais à ce qui paraît, l’obscurantisme 
ne cesse de rattraper dans ses déboires l’homme de notre temps. Il y a 
donc, Etoile et étoiles ou tout simplement, la Star et les starlettes.… Bref, si 
pour devenir une star, la première étape et bien souvent la plus difficile: est 
de pénétrer dans le milieu qui nous intéresse, se faire démarquer et enfin, 
commencer par y faire en toute confiance la promotion de ses talents pour 
gravir les échelons… notre talent à nous chrétiens c’est la foi!

Père Cellot-Primat NKOUNGA MABIKAS, Ucao 
(Prêtre du Diocèse de N’Kayi Cg.Bz)

SOLENNITE DE L’ÉPIPHANIE

«Regarde le ciel, et compte 
les étoiles, si tu le peux (…) 

Telle sera ta descendance!»
Textes: Nb.6, 22-27; Ps.66; Ga.4, 4-7; Lc.2, 16-21

Le premier ministre recevant l’archevêque, le nonce avec Mme la ministre 

CONFERENCE EPISCOPALE DU CONGO

Décès du Pape 
émérite Benoît VI

Dans une circulaire datée du 31 décembre 2022 adressée 
aux  archevêques, évêques, prêtres, personnes consa-
crées et fidèles laïcs du Christ, Mgr Bienvenu Manamika 

Bafouakouahou, archevêque de Brazzaville et président de la 
Conférence épiscopale du Congo, annonce le décès du Pape 
émérite Benoît VI. Ci-après le libellé de cette circulaire. 
«Chères toutes et chers tous, c’est avec beaucoup d’émotion 
que je vous annonce le décès du Pape émérite Benoît VI, décès 
survenu ce jour 31 décembre 2022 à Rome. Ses obsèques sont 
prévues pour le Jeudi 5 janvier 2023. 
Sur ce, je demande à mes frères Archevêques, Evêques et aux 
Prêtres de célébrer des Messes en mémoire de ce digne Pas-
teur de l’Eglise jusqu’au jour de son inhumation, conformément 
au communiqué de la Nonciature Apostolique.
En attendant d’autres dispositions ultérieures, je vous prie 
d’implorer la miséricorde de Dieu en faveur de l’illustre disparu 
et Serviteur humble qui a servi dignement l’Eglise du Christ 
comme Prêtre, Evêque et Pape.

Que le Seigneur Bon Pasteur lui donne le repos éternel.
Requiescat in pace. Amen!»

VATICAN

Lettre à Sa Sainteté le Pape 
François suite au décès du 

Pape émérite Benoît XVI

Mgr Bienvenu Manamika Bafouakouahou, archevêque 
de Brazzaville et président de la Conférence épisco-
pale du Congo, a adressé une lettre de condoléances 

à Sa Sainteté le Pape François, suite au décès du Pape 
émérite Benoît VI. Ci-dessous l’intégralité de cette corres-
pondance épiscopale.
«Sainteté, c’est avec émotion et profonde consternation que 
nous avons appris, à travers la Nonciature du Congo-Braz-
zaville, le décès du Pape Emérite Benoît XVI, votre prédé-
cesseur, ce jour 31 décembre 2022. 
Le Peuple de Dieu qui est au Congo-Brazzaville ému par 
cette triste nouvelle, garde dans sa mémoire les bons sou-
venirs de cet humble serviteur de Dieu et de l’Eglise.
A cet effet, je viens par la présente, au nom des mes frères 
Archevêques et Evêques et au nom de tous les fidèles du 
Congo, vous présenter nos condoléances les plus attristées, 
avec l’assurance de nos prières. 

Que le Seigneur Bon Pasteur, qu’il a servi dignement, 
lui donne le repos éternel.

Requiescat in pace. Amen!»      
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Agé de 77 ans, le président 
Lula a annoncé: «Je vais 
gouverner le pays pour 

215 millions de Brésiliens, et 
pas seulement ceux qui ont voté 
pour moi». Il s’est engagé à lutter 
contre la faim, et à combattre 
toutes les formes d’inégalités. 
«Plus personne ne sera un 
citoyen de seconde zone», a-t-il 
promis.
Lula avait peu avant accusé son 
prédécesseur d’extrême droite, 
qui a snobé les cérémonies 
«d’avoir épuisé les ressources 
de la santé, démantelé l’édu-
cation, la culture et détruit la 
protection de l’environnement». 
Il a assuré également que le Bré-
sil, grande puissance agricole, 
n’avait pas besoin de déboiser 

BRESIL

Lula de nouveau aux affaires
Officiellement investi président, Luiz Inacio Da Silva Lula a 
débuté son troisième mandat à la tête du Brésil dimanche 1er 

janvier 2023. Il s’est engagé après son intronisation au Congrès 
à reconstruire le pays, et à réconcilier des Brésiliens très divisés, 
en évoquant le bilan désastreux de son prédécesseur. Environ 
dix mille policiers étaient mobilisés pour assurer la sécurité des 
festivités à Brasilia, pour éviter un éventuel trouble, auxquelles 
n’a pas assisté l’ex-président Jair Bolsonaro ayant quitté le pays 
deux jours avant.

pour soutenir son agriculture. Elu 
de justesse le 30 octobre contre 
Bolsonaro, le vieux loup de la 
politique brésilienne a été investi 
pour un troisième mandat à la 
tête du Brésil, douze ans après 
avoir quitté le pouvoir à l’issue 
de deux mandats (2003-2010). 
Le retour de Lula au Palais du 
Planalto signe un come-back re-
marquable pour celui qui a connu 
la prison il y a seulement quatre 
ans après avoir été accusé de 
corruption.
Des milliers de Brésiliens, no-
tamment ceux de son Parti 
des travailleurs ont salué dans 
la liesse Lula le long de son 
parcours dans la traditionnelle 
Rolls Royce décapotable, dans 
laquelle, il avait pris place, en 

dépit des craintes liées à la 
sécurité. Jair Bolsonaro qui a 
quitté le Brésil deux jours avant 
la fin de son mandat pour la 
Floride, aux Etats-Unis, n’a pas 
remis l’écharpe présidentielle à 
son successeur comme le veut 
la tradition démocratique, ce qui 
ne s’est pas produit depuis 1985 
et la fin du régime militaire. C’est 
un groupe de citoyens, parmi 
lesquels le cacique et défenseur 
de la forêt amazonienne Raoni 
Metuktire, qui lui a remis cette 

écharpe sertie d’or et de dia-
mants. Une vingtaine de chefs 
d’Etat (un record) a pris part 
à cette investiture, et à la fête 
populaire qui s’en est suivie. 
Parmi ses premières mesures en 
tant que président, Lula a investi 
37 ministres, soit 14 de plus que 
sous le gouvernement sortant, 
avec un record de 11 femmes.

Alain Patrick 
MASSAMBA

Le président Cyril Ramapho-
sa, placé à la tête de l’or-
ganisation pendant un an, 

devrait continuer à encourager le 
développement de ces relations 
Sud-Sud. Plus petit pays membre 
des BRICS, l’Afrique du Sud es-
père avant tout pouvoir profiter de 
cette présidence tournante pour 
redonner du dynamisme à sa 
croissance et renforcer ses liens 
avec ses partenaires commer-
ciaux de poids et, en premier lieu, 
le plus stratégique, la Chine. En 

GROUPE DES PAYS EMERGENTS

L’Afrique du Sud prend 
la présidence des BRICS

La Nation arc-en-ciel, l’Afrique du Sud prend la tête de la pré-
sidence tournante des BRICS, le groupe des pays émergents, 
rassemblant aussi la Chine, le Brésil, la Russie et l’Inde. Cette 
organisation se voit comme un possible contre-pouvoir du G20. 
Membre de l’organisation depuis 2011, Pretoria s’inscrit dans 
cette politique de non-alignement gardant des liens avec les 
Etats-Unis d’Amérique tout en prêchant le multilatéralisme et 
refusant de prendre position sur la guerre en Ukraine. 

échange, l’Afrique du Sud offre un 
pont d’entrée vers l’Afrique pour 
le reste du groupe qui souhaite 
développer son influence sur le 
continent. Selon Naledi Pandor, 
Pretoria compte mettre l’accent 
sur «le potentiel de croissance du 
partenariat économique BRICS-
Afrique».
Durant sa présidence, l’Afrique 
du Sud devra également, gé-
rer la question plus globale de 
l’élargissement du groupe et 
de l’incorporation de potentiels 

nouveaux membres. Des pays 
comme l’Algérie, l’Iran et l’Ar-
gentine ont déjà déposé leur 
candidature, tandis que d’autres 
tels que l’Arabie saoudite, la 
Turquie et l’Egypte manifestent 

leur intérêt. Le prochain sommet 
devrait se tenir, en présentiel, en 
août 2023, en Afrique du Sud, 
d’après les autorités de ce pays.

Alain-Patrick MASSAMBA 

Satisfait de voir son pays 
hissé à ce niveau, le 
président Filipe Nyusi 

a fait savoir qu’il ferait de la 
demande de deux sièges 
permanents pour l’Afrique 
une priorité du mandat mo-
zambicain. Parlant des crises 
africaines, et notamment de 
celle entre la République 
Démocratique du Congo et le 
Rwanda, Michel Cahen, direc-
teur de recherche émérite du 
Centre national de recherche 
scientifique (CNRS) à l’Ins-
titut des sciences politiques 
de Bordeaux, en France a 
souligné que «le Mozambique 

risque d’observer la plus 
stricte neutralité. Etant donné 
que le Rwanda, tenu comme 
responsable d’une bonne 
partie de la déstabilisation de 
l’Est du Congo, est le principal 
allié militaire du Mozambique 
dans la lutte contre les jiha-
distes au Nord du pays. Ainsi, 
je vois mal le Mozambique 
entrer dans une politique 
de pression à l’ONU sur le 
Rwanda pour qu’ils cessent 
de soutenir une partie des 
rebelles de l’Est congolais». 
De même, l’aide militaire du 
Rwanda au Mozambique 
est très importante et pour le 

Mozambique, cette aide est 
également le moyen de ne 
pas trop dépendre de l’appui 
régional de la Communauté 
des pays d’Afrique australe 
(SADC).
Michel Cahen prédit que «le 
Mozambique va continuer 
dans une politique extérieure 

ORGANISATION DES NATIONS UNIES

Le Mozambique devient membre 
du Conseil de sécurité

Pour la première fois de son histoire, le Mozambique dispose 
depuis le 1er janvier 2023 d’un siège comme membre non-perma-
nent au Conseil de sécurité des Nations unies. Elu en juin de l’an 
dernier, il remplace le Kenya à la table de la plus haute institution 
des Nations unies. Pour ce pays d’Afrique australe qui a entamé 
son mandat de deux ans, depuis la date de son admission, c’est 
une étape importante. 

indépendante qui sera du 
reste proche de celle de Lula, 
nouveau président du Brésil, 
c’est-à-dire, ne pas appuyer 
la Russie, mais ne jamais la 
condamner».

A. P MASSAMBA  

Le président mozambicain Filipe Nyusi

L’année 2022 s’en est allée! Elle a été éprouvante, caractéri-
sée par une série d’évènements douloureux. Débutée par le 
déclenchement en février de la guerre Russie-Ukraine, cette 

année a beaucoup préoccupé les Etats à cause de ce conflit entre 
deux voisins. Alors que, la planète se relevait à peine de l’épidémie 
du siècle, celle du COVID-19 qui l’a péniblement secouée depuis 
fin 2019. L’année 2022 s’est achevée à un rythme épineux pour le 
monde qui jour après jour fait face aux défis de paix, de sécurité, de 
gouvernance et d’une diplomatie pas toujours au meilleur niveau. 

RETROSPECTIF

Le monde face 
aux défis du temps

Si des dirigeants ont battu le pavé pour résoudre à travers les 
sommets et rencontres internationaux divers problèmes, le monde 
a fait l’expérience en 2022 d’innombrables défis qui devront encore 
figurer aux agendas en cette année 2023. De Washington à Paris, 
de Bruxelles à Tokyo, de Pékin à Moscou ou du reste du monde 
à l’Afrique, la planète a soufflé un vent dévastateur qui l’a sérieu-
sement ébranlée, voire éprouvée. Des conflits entre voisins aux 
dérèglements climatiques ou encore aux attaques terroristes, les 
Etats se sont mis à rude épreuve, en envisageant régulièrement 

des autoroutes de survie.  
Par ailleurs, le leadership mondial dans plusieurs domaines, no-
tamment celui du nucléaire ou celui de la puissance économique, 
pousse les Etats ne cessent de rivaliser les uns avec les autres, 
quand bien même, au nom des valeurs universelles de paix, de 
justice et de tolérance, les dirigeants des nations sont de plus 
en plus interpellés et exhortés à la notion du vivre ensemble. 
Conscient de son devoir moral de rappeler aux citoyens de la 

terre le caractère sacré de la vie et l’obligation d’offrir aux peuples 
les fondamentaux du bien-être, le Pape ne fait pas l’économie 
de remettre au centre de la vie de tous les jours, les valeurs que 
prône l’évangile. Dans le même elan, l’action de la société civile 
d’un pays à l’autre et même d’un continent à l’autre est de plus 
en plus saluée, en ce sens qu’elle touche directement aux vraies 
problématiques de l’heure: eau et électricité pour tous, gouver-
nance politique, économique ou électorale, respect des libertés, 
partage équitable des ressources, mariage selon le plan de Dieu 
entre un homme et une femme….   
En dernier lieu, le monde a salué la disparition d’éminentes per-
sonnalités ces jours derniers, alors que 2023 s’annonçait déjà.

Aristide Ghislain NGOUMA

Aux Nations unies, les dirigeants se réunissent pour parler du monde 

L’arme nucléaire préoccupe de plus en plus certains Etats 

Pour une planète verte

Les dirigeants des BRICS

Luiz Inacio Da Silva Lula
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Ces textes permettront de 
moderniser les procédures 
de contrôle et de fonction-

nement interne de cette institution. 
Grâce aux textes d’application 
en cours d’élaboration au cours 
de cet atelier réalisé avec l’appui 
de la Banque mondiale à travers 
le projet de réformes intégrées 
du secteur public (PRISP), la loi 
organique organisant la Cour des 
comptes et de discipline budgé-
taire sera automatiquement opé-
rationnelle dès sa promulgation 
par le Président de la République. 
Ce cadre juridique et réglemen-
taire permettra à cette institution 
de renforcer son autonomie par 
rapport à toute autre juridiction et 
à pouvoir prononcer des sanctions 
à l’encontre des ordonnateurs 

GOUVERNANCE

La Banque mondiale renforce 
la modernisation de la Cour des comptes
En attente de l’approbation par les deux chambres du Parlement 
du projet de loi organique de la Cour des comptes et de discipline 
budgétaire, il s’est tenu du 20 au 24 décembre 2022, un atelier 
de finalisation, d’examen et de validation des avant-projets des 
textes d’application de ladite loi organique. 

et des comptables publics dans 
l’exécution du budget de l’Etat. 
Il permettra également à la Cour 
de disposer d’outils innovants 
de contrôle, de certification des 
comptes publics et d’assistance 
du Parlement dans le contrôle du 
Gouvernement. 
Le projet de réformes intégrées 
du secteur public (PRISP) qui 
accompagne la Cour des comptes 
dans ce processus de modernisa-
tion a déjà appuyé cet organe de 
contrôle dans plusieurs axes, no-
tamment la formation des agents 
sur les normes internationales 
des institutions supérieures de 
contrôle des finances publiques 
et la dotation en matériel infor-
matique. 
Cet atelier a été pour le PRISP un 

nouvel axe d’accompagnement 
de la Cour des comptes dans 
l’objectif de renforcer la qualité de 
ses activités de contrôle suivant 
les normes en la matière.   
Pour Ludovic Ngouala, avocat 
général près la Cour des comptes 
et de discipline budgétaire, l’élabo-
ration de ces textes constitue un 
enjeu majeur pour la visibilité et 

la crédibilité de la Cour eu égard 
aux nombreux défis qu’elle doit 
faire face. C’est en cela qu’il a 
exhorté les participants «à plus 
de dynamisme et de rigueur intel-
lectuel pour atteindre des résultats 
probants», déclarait-il à l’ouverture 
de l’atelier.  

Florette MOTANO
(Stagiaire)

Pour rappel, l’édition 2022 
de la Journée interna-
tionale des personnes 

vivant avec handicap a été 
placée sous le thème: «Des 
solutions transformatrices pour 
un développement inclusif: le 
rôle de cette innovation pour 
alimenter un monde accessible 
et équitable».
Au cours de l’année 2022, le 
collectif Liloba, branche trans 

HANDICAP

Le collectif Liloba récompense les 
bienfaiteurs des personnes handicapées
A l’occasion de la Journée internationale des personnes vivant 
avec handicap, célébrée le 3 décembre de chaque année, le col-
lectif Liloba, une ONG travaillant pour la cause des personnes 
handicapées, a organisé en différé le jeudi 22 décembre 2022 
une journée dite ‘’du mérite citoyen’’. Il s’agit d’une émulation 
spéciale «aux fins de décerner les prix aux bienfaiteurs et autres 
institutions ayant rendu des services nobles aux personnes 
vivant avec handicap». C’était en partenariat avec le Centre 
d’information des Nations Unies (UNIC), à Brazzaville.

handicap qui lutte contre les 
violences basées sur le genre 
(VBG), a eu des objectifs am-
bitieux qui lui ont permis d’in-
vestir dans le capital humain 
en formant 25 jeunes filles et 
femmes handicapées en édu-
cation, en gestion financière 
et en entreprenariat, dont 15 
en top vente, 1 en perlerie et 1 
en vente et commerce, soit un 
pourcentage de 80,76. 

Ces formations ont été sanc-
tionnées par des attestations 
aux bénéficiaires, notamment 
Mme Jacqueline Tombokolo, 
spécialisée dans la fabrication 

du manioc et Mr Batchy.
Le collectif Liloba entend aller 
plus loin dans ses œuvres. Pour 
ce faire, il a lancé un appel aux 
partenaires du système des 

Nations Unies, de l’Union Eu-
ropéenne et du Gouvernement 
congolais.
L’animatrice principale du col-
lectif Liloba Mme Gustavine 
Louzolo a précisé que la forma-
tion de la personne vivant avec 
handicap conduit à son auto-
nomisation. Ainsi, la maîtrise 
de la fracture numérique par la 
personne vivant avec handicap 
s’avère indispensable. 

Victor GUEMBELA

La pandémie de COVID-19 a fait payer un lourd tribut aux po-
pulations porteuses de comorbidités (diabète, hypertension 
artérielle, etc.). Dans ce contexte, il a été décidé de lancer un 

projet dénommé ‘’Projet de renforcement du dépistage et de la prise 
en charge des maladies non transmissibles dans le contexte de la 
Covid-19 au Congo (PEN-PLUS)’’, dont le lancement officiel a eu lieu 
vendredi 23 décembre 2022, au bureau de l’OMS à Brazzaville. C’était 
sous les auspices du représentant résident de l’OMS au Congo, le 
Dr Lucien Manga.

SANTE

Réduire la mortalité liée à 
la COVID-19, en soutenant 
les personnes vivant avec 

des comorbidités

Deux moments forts ont ponctué la cérémonie: la présentation du 
projet par le Dr Cyr Judicaël Mpassi Loamba et la remise des intrants 
pour assurer la mise en oeuvre effective du projet dans les distrcicts 
sanitaires du pays. D’après le Dr Mpassi Loamba, le PEN-PLUS a 
pour but d’assurer la prestation de services essentiels de lutte contre 
les maladies non transmissibles (MNT) pour alléger le fardeau des 
MNT graves non traitées dans la population, grâce à des services 
décentralisés de consultation externe et à une prise en charge intégrée 
des cas dans la région africaine. Il a pour objectifs d’élargir l’accès des 
patients atteints de MNT graves aux soins de qualité en améliorant 
la disponibilité de ces soins dans les centres d’orientation-recours de 
premier niveau, moyennant la mise en œuvre de politiques ciblées du 
secteur de la santé ayant pour objet de promouvoir la stratégie PEN-
PLUS; de renforcer et reconnaître la capacité du personnel de santé, 
en particulier dans les hôpitaux de district, à offrir un service de prise 
en charge intégrée des MNT graves; d’améliorer la disponibilité des 
médicaments essentiels et du matériel dans les hôpitaux de districts 
afin que ces établissements soient dotés d’outils nécessaires pour 
assurer la prise en charge des MNT graves.
L’objectif général et la mise en œuvre de ce projet consistent à contri-
buer à la réduction de la mortalité liée à la COVID-19. En soutenant 
le dépistage des personnes vivant avec les comorbidités, notamment 
l’hypertension artérielle et le diabète sucré au niveau le plus bas de 
l’échelon sanitaire, il s’agira des districts sanitaires de Brazzaville, de 
Pointe-Noire et du Kouilou. Cependant, les kits sont constitués: des 
tensiomiomètres, bucomètres et d’autres matériels. Chaque aire de 
santé aura son matériel. A travers la stratégie PEN-PLUS, des res-
ponsabilités sont partagées, il y a des devoirs que les Etats membres 
doivent jouer, pour la mise en œuvre de cette stratégie. L’OMS se doit 
aussi de soutenir les Etats membres dans cette optique.
Avant la remise officielle des équipements par le représentant de 
l’OMS au Directeur général des soins et services de santé, le Pr 
Germain Monabeka (DGSSA), qui à son tour les a transmis au DDS-
SA de Brazzaville, le DGSSA a souligné que ce projet est bien arrivé 
pour diagnostiquer la prise en charge des malades, «puisque c’est 
en dépistant précocement, en prenant en charge les patients avec 
une bonne éducation qu’on peut aller vers la limitation des complica-
tions de ces deux pathologies. Au Congo, 30% de la population est 
hypertendue et 3 à 4 % de la population adulte est diabétique. C’est 
énorme. Nous devons donc tous nous mettre à l’œuvre», a-t-il indiqué.
Le représentant de l’OMS a quant à lui rappelé: «Ce projet me tient 
beaucoup à cœur, il ne va pas perturber ce qui se fait déjà, et avec 
très peu de moyens on peut commencer à faire quelque chose. Il 
faut assurer une formation du personnel, et surtout s’assurer que 
le matériel est bien entretenu et conserver, mais aussi se rendre 
compte que les patients sont bien suivis. Nous avons une priorité, 
c’est améliorer l’accès aux soins de santé, et assurer les soins de 
qualité, c’est vraiment une belle opportunité», a-t-il assuré.

Alain-Patrick MASSAMBA   

Les récipiendaires

Gustavine Louzolo

Durant l’atelier, les partici-
pants venus de Pointe-
Noire,  du Niar i ,  de la 

Sangha et Brazzaville ont suivi 
des communications sur divers 
thèmes, notamment sur: «Genre 
et VIH: concept de stigmatisation 
et détermination»; «Effets de la 
stigmatisation et de la discrimina-
tion dans la réponse nationale au 
VIH»; «Les déterminants de l’épi-
démie à VIH au Congo» présentés 
par Brice Evina, coordonnateur de 
projet du RENAPC, mais aussi sur 
«Contexte juridique global dans la 
réponse au VIH au Congo»; «Loi 
n° 30-2011: droits et devoirs des 
personnes vivant avec le VIH» par 
Roméo Mbengou, magistrat. 
La stigmatisation a été décrite 
comme un processus dynamique 
de dévaluation qui discrédite signi-
ficativement’ un individu aux yeux 

VIH-SIDA

Des journalistes invités à lutter contre la 
stigmatisation et la discrimination

Un atelier de formation des acteurs des médias publics et privés 
sur la discrimination et la stigmatisation en lien avec la tubercu-
lose et le VIH a eu lieu récemment à Brazzaville. Il a eu lieu dans 
le cadre de la mise en œuvre de la subvention NMF 3 financée 
par le Fonds mondial de la lutte contre le Sida, la tuberculose 
et le paludisme dont le PNUD est le principal récipiendaire et 
le Réseau national des associations des positifs du Congo 
(RENAPC), sous-récipiendaire. Il a été patronné par Jean-Pierre 
Mahoungou, directeur exécutif du RENAPC.

des autres. Elle consiste à faire 
des choses ou à oublier de faire 
des choses découlant de la stig-
matisation dirigée à l’encontre des 
personnes qui sont stigmatisées. 
La prévalence globale du VIH 
stable jusqu’en 2016, connaît une 
augmentation aujourd’hui à 3,8%. 
Le nombre de patients décédés au 
cours du premier semestre 2022 
est de 287; le nombre de nou-
velles infections en hausse avec 
1655 nouveaux patients inclus au 
cours du premier semestre 2022. 
Stabilisation des nouvelles infec-
tions chez les garçons et chez les 
jeunes filles de 15 à 24 ans.
Dans le cadre de la mise en œuvre 
du projet intitulé «Renforcement 
de la prévention du VIH auprès 
des populations clés (HSH, PS) 
au Congo d’ici 2021» financé par 
Initiative 5%, le  RENAPC, en 

charge de sa mise en œuvre, a 
saisi cette occasion pour impliquer 
l’ensemble des parties prenantes 
sur la problématique du VIH. Il a 
proposé un document de stratégie 
de prévention en tenant compte 
des particularités des personnes 
infectées. 
Pour sauvegarder la dignité hu-
maine dans le contexte du VIH et 
pour que des mesures efficaces 
soient prises contre le VIH et le 
Sida, il est essentiel d’assurer la 
protection des droits de l’homme. 
Mais ces mesures ne pourront être 
efficaces sans la réalisation de 
tous les droits de l’homme, civils et 

politiques, économiques, sociaux 
et culturels et des libertés fonda-
mentales de tous les individus, 
conformément aux normes inter-
nationales des droits de l’homme 
en vigueur. Une riposte efficace 
contre le VIH/SIDA suppose par 
exemple que les personnes vivant 
avec le VIH ne soient plus victimes 
de discrimination et de stigmati-
sation, conformément à la loi du 
3 juin 2011 portant lutte contre 
le VIH et le SIDA et protection 
des droits des personnes vivant 
avec le VIH.

A.P MASSAMBA & 
Jophé LOUBAKI (Stagiaire)

Après l’ouverture des travaux

Des journalistes pendant la formation

Lucien Manga, Germain Monabeka et d’autres officiels devant les intrants
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MINISTERE DE L’ECONOMIE ET DES FINANCES
DIRECTION GENERALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES

DIRECTION DE L’ENREGISTREMENT DE LA FISCALITE FONCIERE ET DOMANIALE
DIRECTION DEPARTEMENTALE DES IMPOTS ET DES DOMAINES DE BRAZZAVILLE

BUREAU DE LA CONSERVATION DES HYPOTHEQUES ET DE LA PROPRIETE 
FONCIERE DE BRAZZAVILLE-CENTRE

REPUBLIQUE DU CONGO
Unité-Travail-Progrès

ANNONCE LEGALE N°413/2022/BZ-C
INSERTION LEGALE

Suivant réquisitions reçues par l’Inspecteur Divisionnaire de la Conservation des Hypothèques et de la Propriété Foncière, une procédure d’immatriculation en vue de l’établissement des titres fonciers est en 
cours: cette procédure concerne les immeubles suivants :

Au-delà de deux (2) mois à compter de ce jour, aucune opposition ou réclamation à l’immatriculation ne sera plus recevable (article 26 de la 
loi 17/2000 du 30 décembre 2000 portant régime de la propriété foncière).  

Fait à Brazzaville, le 30 décembre 2022
Le Chef de Bureau, Gilbert MBANDZA

N° d’ordre

1
2
3
4
5
6
7
8
9

10
11
12
13
14
15
16
17
18
19
20
21
22
23
24
25
26
27
28
29
30
31
32
33
34
35
36
37
38
39
40
41
42
43
44
45

N° de réquisition

29281 du 07-10-22
29282 du 10-10-22
22353 du 28-10-20
29349 du 31-10-22
29216 du 21-09-22
28997 du 28-07-22
29406 du 14-11-22
21351 du 15-02-20
29290 du 12-10-22
29475 du 1er-12-22
27103 du 05-06-21
7321 du 03-08-13
27150 du 10-05-21
29294 du 12-10-22
29037 du 10-08-22
27078 du 28-04-21
29465 du 30-11-22
29314 du 24-10-22
29360 du 04-11-22
29464 du 30-11-22
29519 du 13-12-22
28698 du 27-05-22
19824 du 07-01-19
19480 du 18-06-18
29473 du 30-11-22
28945 du 18-07-22
7322 du 03-08-13
29495 du 08-12-22
28841 du 24-06-22
28643 du 11-05-22
29524 du 15-12-22
29540 du 20-12-22
27860 du 11-11-21
29444 du 14-11-22
28582 du 28-04-22
27622 du 10-09-21
28882 du 07-07-22
27765 du 20-10-21
29461 du 29-11-22
20574 du 02-09-19
29194 du 15-09-22
29468 du 30-11-22
28880 du 07-07-22
24276 du 04-10-22
29070 du 18-08-22

Références cadastrales

Sect P8, bloc 122 ; Plle 15 (ex.7) ; Sup : 206,20m2  
Sect P8, bloc 122 ; Plle 14 (ex.7) ; Sup : 180,36m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 400,00m2  
Sect CG, bloc 131 ; Plle 2 ; Sup : 249,95m2  
Sect BG (ex.BD), bloc 54 ; Plle 07 (ex.2) ; Sup : 203,97m2  
Sect P9, bloc 26 ; Plle 4 (ex.119) ; Sup : 309,66m2  
Sect AT, bloc 13 ; Plle 55bis ; Sup : 200,01m2  
Sect P6, bloc 28 ; Plle 11 ; Sup : 346,725m2  
Sect B, bloc 87 ; Plle 12 ; Sup : 349,60m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 714,69m2  
Sect P2, bloc 109 ; Plle 5 ; Sup : 358,34m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 406,80m2  
Sect P2, bloc 93 ; Plle 4 ; Sup : 351,63m2  
Sect S (ex.Q), bloc 1 ; Plle 20(ex.109) ; Sup : 205,91m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 1.993,29m2  
Sect P9, bloc 46 ; Plle 14 (ex.17) ; Sup : 192,11m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 10.274,80m2  soit 1ha02a74ca
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 20.000,00m2  soit 2ha
Sect P6, bloc 67 ; Plle 2 ; Sup : 566,94m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 4.000,00m2  
Sect BD4, bloc 140 ; Plle 2 ; Sup : 248,58m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 10.000,00m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 1.800,00m2  
Sect P7, bloc 25 ; Plle 1 ; Sup : 394,25m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 40.320,00m2 soit 4ha03a20ca
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 4.000,00m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 197,01m2  
Sect P7, bloc 7 ; Plle 12bis ; Sup : 229,84m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 360,00m2  
Sect P12, bloc 48 ; Plle 09 ; Sup : 211,70m2  
Sect P8, bloc 155 ; Plle 14 (ex.9) ; Sup : 818,60m2  
Sect D, bloc - ; Plle - ; Sup : 625,00m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 198,49m2  
Sect P2, bloc 4 ; Plle 4 ; Sup : 432,20m2  
Sect AN2, bloc 160 ; Plle 1 ; Sup : 359,36m2  
Sect néant, bloc néant ; Plle néant ; Sup : 399,05m2  
Sect P10, bloc 131 ; Plle 9bis (ex.5) ; Sup : 298,35m2  
Sect P10, bloc 87 ; Plle 02 ; Sup : 213,73m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 439,72m2  
Sect -, bloc - ; Plles 1,2,3,4,5,6,7,8,9 et 10; Sup : 4.000,00m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 400,00m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 9.559,00m2  
Sect P6, bloc 93 ; Plle 8bis ; Sup : 187,28m2  
Sect : Zone non cadastrée ; Sup : 1.600,00m2  
Sect -, bloc - ; Plle - ; Sup : 1.200,00m2  

Quartiers

65BIS, RUE DJOUE (QUARTIER MILANDOU)
65, RUE DJOUE (QUARTIER MILANDOU)
QUARTIER DJIRI-ZONE ECOLE DES MINES
ROUTE NATIONALE N°2 (QUARTIER MASSENGO)
02, RUE NAVARO
119, AVENUE BOUETA MBONGO
1BIS, RUE NANA MICHEL (LA BASE)
149, RUE LENINE (QUARTIER SOFFI)
QUARTIER 12 STADE DE LA CONCORDE
QUARTIER ISSOULI
52, RUE MONGO
KINTELE (QUARTIER PEAGE)
96, RUE YAOUNDE
30, RUE 5 FEVRIER
QUARTIER STADE
85, RUE  CAMPEMENT 
VILLAGE MINGALI BAMBOU
VILLAGE YIE
198, RUE DES MARTYRS
VILLAGE MINGALI BAMBOU
2BIS, RUE OKAMAMOUE (Q. 714)
VILLAGE YEE
VILLAGE MATY CV1
16, RUE DOLISIE
QUARTIER LIFOULA
VILLAGE MINGALI-BAMBOU
KINTELE (QUARTIER PEAGE)
5, RUE LOUOMO
40, RUE ONCKA LOUCKA (Q. ITSALI LE BLED)
61, RUE MANGUENGUENGUE
109BIS, RUE MAYAMA
QUARTIER OKONGO (BIALLA)
QUARTIER SADELMI 
44, RUE MBAKAS
21, RUE MILANDOU ANTOINE
QUARTIER 8 FLORENT NTSIBA
71BIS, RUE BOUZALA (Q. BONGO)
86, RUE MPANGALA
QUARTIER NGAMBIO
LIFOULA
QUARTIER ISSOULI
AVENUE MARIEN NGOUABI (Q. EKOLA)
164, BIS, RUE MBOCHIS
VILLAGE IMPANI 
VILLAGE MANDIELE

Arr /Dpt

4-BZV
4-BZV
POOL
9-BZV
9-BZV
4-BZV
4-BZV
5-BZV
POOL
POOL
3-BZV
POOL
3-BZV
3-BZV
POOL
5-BZV
POOL
POOL
5-BZV
POOL
7-BZV
POOL
POOL
4-BZV
POOL
POOL
POOL
4-BZV
7-BZV
6-BZV
4-BZV

CUVETTE
7-BZV
3-BZV
7-BZV
POOL
4-BZV
5-BZV
POOL
POOL
POOL

CUVETTE
5-BZV
POOL
POOL

Requérants

OKABANDE Rodrigue
IBARA AKOLI Lydia  Cécilia Rachida
ODILON KIANG Saturnin 
GAMBOU Sorell Vlade
GAMBOU Sorell Vlade
MOUKOURI DIBONGUE G. P. et MOUKOURI née DONGO A
MATONDO Mathilde
NKOUE MIERE Rosalie 
Inès LAKI-LAKA
MOUAMBA née KANTALAGA Marie Eugenie
EPONGHA MOBANGO Prince Cherel
BARALONGA Pucette Cathia
EPONGHA MOBANGO Prince Cherel
ANGANGABE Françoise
ESSEBO Benoît
Enfants IKAMA
GANGA BAKEBA Weslyne Laurette Belinda
ASSASSA Don Durcas Guylord
NGOYA Julienne
MUSENGEZI Bernadette
BONGO Fabrice Bertrand
ONANGA MOMOUANDZA Kevin Alfredovitch
NIANGA Catherine
NKOUNKOU Clotaire Albert
CENTRE MISSIONNAIRE BON SAMARITAIN 
LEAUTE Aurore Eudoxie Laurence
DIMI AKONDZO Inès Judicaël
OPENDZOBE Fulgence
BOUZABAYE Georges Josué
NTESSI Grégoire
ONDAYE Jean Baptiste et ONDAYE née ETOKA Rita M.
ELKADIRI BOUTCHICH Safia
IBALA née TSIBA NGANSIE Franciane Jennifer
LA SOCIETE « ESPOIR D’AVRIL SCI »
PAMBOU IBINGA Richet Pynel
ODOU Zchille Espérance
BAWOLO Sibel
BAWOLO Bidiet Yoane
BAH Mamadou
DIMENI MIALOUNDAMA Quesnel Godefroy
OLANGA MBENDZA Patrick Davy
MOMBOULI EBAMA Prince Herauld
NGAMI Giresse Helmick
ASSELE Hermann Junior
CHAMAS MOHAMAD

La direction générale de l’In-
dustrie, l’Institut national 
de recherche et d’action 

pédagogiques (INRAP), en 
passant par les ministères de 
l’Aménagement du territoire et 
des Mines sont les sites visités 
par le ministre d’Etat. Partout 
où il est passé Firmin Ayessa a 
encouragé les fonctionnaires à 
se faire enrôler. Le but de cette 
ronde étant de toucher du doigt 
le déroulement de cette opé-
ration qui devrait se clôturer le 
27 janvier 2023. «L’enrôlement 
biométrique devrait consolider 
le recensement physique que 
nous avons eu à faire en 2016. 
Il faut que l’engouement que 
nous avons constaté au départ 
puisse se poursuivre jusqu’à la 
fin, parce que notre ambition 
est d’enrôler biométriquement 
l’ensemble des agents de notre 
administration. Le président 
de la République suit le dérou-
lement de cette opération de 
près», a déclaré Firmin Ayessa.  

L’opération d’enrôlement bio-
métrique des agents civils de 
l’Etat, élargie aux enseignants 
volontaires et communautaires 
du ministère de l’Enseignement 
préscolaire est un défi du Gou-
vernement et une préoccupa-
tion majeure du chef de l’Etat. 
Il assimile cette action qui vise 
la maîtrise des effectifs de la 

fonction publique à une opéra-
tion de salubrité administrative. 
Le coordonnateur de l’opé-
ration, Gabriel Moussiengo, 
a exposé au ministre d’Etat 
quelques difficultés techniques 
rencontrées lors de la première 
semaine. «Il y a un engoue-
ment, les gens se présentent 
mais nous avons constaté 

FONCTION PUBLIQUE

L’enrôlement des agents civils de 
l’Etat se déroule sans anicroche

Deux semaines après le lance-
ment de l’opération d’enrôle-
ment, ministre d’Etat, ministre 
de la Fonction publique, du 
travail et de la sécurité sociale, 
Firmin Ayessa accompagné 
des cadres de la Banque mon-
diale, a visité le 23 décembre 
2022 à Brazzaville, quelques 
sites d’enrôlement biomé-
trique des agents civils de 
l’Etat, élargi aux enseignants 
volontaires et communau-
taires du ministère  de l’Ensei-
gnement préscolaire. Cet atelier s’inscrivait 

dans le cadre de la 
mise en œuvre du 

plan stratégique 2020-2029 
de la réforme du système 
de gestion des finances 
publiques qui est assorti 
d’un plan d’action triennal de 
mise en œuvre des actions 
prioritaires sur la période 
2021-2023. L’objectif étant 
de permettre la prise en 
compte des exigences de 
l’opérationnalisation  du 
nouveau cadre juridique 
des finances publiques issu 
des directives de la Commu-
nautés économique et mo-
nétaire de l’Afrique centrale 
(CEMAC).

INVESTISSEMENT

Appropriation des outils du 
nouveau cadre de gestion par les 

directeurs de la planification
Des directeurs des études et de la planification des trente-
cinq ministères se sont imprégnés de l’utilisation de la fiche 
dynamique de collecte de données, outil nécessaire pour 
une bonne maîtrise des différentes phases de la chaîne 
de planification-programmation-budgétisation-suivi-éva-
luation. C’était au cours d’un atelier organisé par le projet 
des réformes intégrées du secteur public (PRISP) du 12 au 
16 décembre 2022 à Kintélé.

L’atelier présidé par Trebeau 
Tchikaya Gondhet, au nom 
du ministre du Plan a permis 
de poursuivre la progres-
sion vers la mise en œuvre 
du budget-programme et 
rendre opérationnels les ou-
tils de planification adoptés. 
Pour lui, cet atelier a consti-
tué un repère important 
sur la pratique des tâches 
relatives au processus de 
maturation des projets. Il 
s’agit de la sélection, l’éla-
boration du programme 
triennal d’investissement 
public, la programmation, 
la budgétisation et le suivi. 
Aussi a-t-il ajouté qu’un 
accent sera mis sur les 

343 projets du Programme 
national de développement 
(PND) 2022-2026.
Un des participants, le di-
recteur des études et de la 
planification au ministère 
des Zones économiques 
spéciales, Jean Bedel Solo, 
a estimé que cette formation 
leur a permis de s’arrimer au 
basculement d’une gestion 
par le moyen du budget 
programme ou gestion axée 
sur les résultats (GAR) qui 
consiste à suivre l’exécution 
d’une activité de bout en 
bout.
Outre la formation sur l’uti-
lisation de la fiche dyna-
mique, les participants ont 
également validé le matériel 
de formation pour les forma-
tions continues des acteurs 
des ministères sectoriels et 
exploiter le manuel d’utilisa-
tion des fiches projet.

Florette MOTANO
 (Stagiaire)

que par rapport au nombre 
des fiches retirées, il y a un 
pourcentage assez élevé des 
agents qui ne sont pas reve-
nus pour l’enrôlement biomé-
trique», a-t-il expliqué.
Le chargé du Projet des ré-
formes intégrées du secteur 
public (PRISP) à la Banque 
mondiale, Ousmane Deme, 

s’est félicité de la coopération 
entre le ministère de la Fonc-
tion publique et son institution.
Brige Massamba, bénévole à 
l’école Joseph Nkénguébeni à 
Mayanga dans le 8e arrondis-
sement, Madibou a apprécié 
l’opération: «C’est une bonne 
chose que cette opération 
d’enrôlement s’effectue ici à 

Brazzaville. Nous sommes 
fatigués d’entendre le problème 
des bénévoles, parfois nous ne 
sommes pas payés. Moi je suis 
bénévole depuis 1996.»

Esperancia 
MBOSSA-OKANDZE 
& Florette MOTANO 

(Stagiaire)  

Le ministre d’Etat Firmin Ayessa (à dr.) et les partenaires du Gouvernement 

Pendant la visite du site d’enrôlement de la direction générale de 
l’Industrie
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CULTURE

Né le 25 novembre 1942 à 
Madzia, département du 
Pool, Passy Ngongo Mer-

mans a été le premier guitariste 
mi-soliste dans l’histoire de la 
rumba. Après le départ de Papa 
Noël Nédulé, il était devenu le 
seul soliste des Bantous de la 
capitale. Mais, avec la venue de 
Gerry Gérard Biyéla, lui aussi 
soliste, il sest posé la question 
du positionnement. Pour ne 
pas le mettre à l’écart, un poste 
de mi-soliste est créé, ce qui 
fera des Bantous, le premier 
orchestre à faire jouer quatre gui-
taristes: la guitare solo, mi-solo, 
accompagnement et basse. 
Le goût de la musique l’emporte 
pendant qu’il était encore à 
l’école primaire en classe de 
CE2, à Baratier (actuellement Ki-
bouendé), dans le Pool. En 1958, 
à 16 ans, dans cette même loca-
lité, il crée son premier orchestre, 

DEUIL

Passy Mermans, l’une 
des icônes de l’orchestre Bantous 

de la capitale, est mort
Alphonse Passy Ngongo dit «Mermans, son Excellence 1er», mi-
ni-soliste des Bantous de la capitale est décédé le 28 décembre, 
au Centre hospitalier universitaire de Brazzaville (CHU), à l’âge de 
80 ans. Guitariste, auteur-compositeur et arrangeur, il a rejoint le 
percussionniste Rikky Siméon Malonga, décédé le 1er mai dernier 
à Brazzaville, à l’âge de 80 ans également. 

Syncope Jazz. Une année après, 
il trouve un emploi à Mfoati, dans 
le département de la Bouenza. 
Pendant ce temps, l’orchestre 
Les Bantous de la capitale voit le 
jour. En 1960, à 18 ans, il quitte 
Mfouati pour Brazzaville. Amou-
reux de la musique, il relance 
avec ses anciens musiciens 
de Syncope Jazz leur groupe, 
mais cette fois-ci en changeant 
d’appelation, de Syncope Jazz, il 
devient Mando Negro, et il dirige 
ce groupe pendant trois ans. En 
juillet 1963, il va intégrer Les Ban-
tous de la capitale dont il était un 
admirateur, notamment du fait du 
brillant guitariste Papa Noël Né-
dulé. Il tenait à jouer de la guitare 
comme lui. Il est admis dans ce 
groupe le même jour que Pamelo 
Mounk’a et Samba Mascotte. En 
1997, après de multiples mou-
vements de va-et-vient, Passy 
Mermans regagnera Les Bantous 

de la capitale jusqu’à son décès.
S’agissant de sa discographie, 
il détient de nombreux titres : 
‘’Lbala ekeseni’’, ‘’Badeti’’, ‘’Bu 
boté mona pélé’’, ‘’C’est sérieux 
tantine’’, ‘’A mon avis’’... En 1972, 
il sort son premier album en 
solo, ceci émane de la première 
scission de l’orchestre, car exclu 
par Nino Malapet au même 
moment que Célestin Kouka 
‘’Célio’’, Edo Ganga, Pamelo 
Mounk’a, Kosmos Moutouari et 
Théo Bitsikou. Peu après, il va 

créer avec Edo Ganga et Théo 
Bitsikou l’orchestre Les Nzoi, 
avant d’être rejoints par Ange 
Linaud Djendo. Au sein de cet 
orchestre, Passy Mermans lance 
l’album ‘’Bani-bani’’ qui connaîtra 
un grand succès. Malheureuse-
ment, l’aventure avec Les Nzoi 
ne sera que de courte durée. 
Passy Mermans quitte ce groupe 
pour en créer un autre, ‘’Lisolo’’. 
Le premier 45 tours de cet or-
chestre est enregistré à Kinsha-
sa. Une autre composition de 
Passy Mermans, ‘’Lemba’’, dans 
l’orchestre National, en 1976, est 
un disque 33 tours. En 1981, il 
met sur le marché du disque un 
album en solo ‘’Monia’’ de quatre 
titres en France. En 1988, suite à 
la maladie de Pamelo Mounk’a, 
Passy Mermans quitte les Ban-
tous de la capitale pour créer Les 
Bantous Monuments en 1990. En 
1992, en France, il sort un autre 
album en solo intitulé ‘’Ton ami 
n’est pas ton ami’’, dans lequel 
il mettra un titre en hommage à 
feu Samba Mascotte.

Alain-Patrick MASSAMBA  

Mme Maria Fakhrutdinova, 
directrice de la Maison 
russe, a souligné que 

la musique est un facteur qui 
favorise la bonne marche de 
la société. «Son universalité 
brise les barrières culturelles et 
linguistiques, puisqu’elle n’a pas 
besoin d’une langue pour livrer 
son message», a-t-elle déclaré.
«La musique dont il s’agit est 
bien évidemment la rumba, celle 
des deux Congo, les deux pays 
qui portent le même nom, ayant 
les capitales les plus proches du 
monde. Bien avant sa reconnais-
sance par l’UNESCO comme 
patrimoine immatériel mondial, la 
Maison russe a toujours soutenu 
les artistes congolais. Après 
son inscription, nous étions 
les premiers à l’honorer, le 14 
février dernier, par un concert 
de Djoson Philosophe et son 
orchestre Super Nkolo Mboka», 
a-t-elle ajouté.
En créant le concept «Rumba 
na bilengué», a indiqué Mme 
Maria Fakhrutdinova, «la Mai-
son russe apporte encore plus, 
sa contribution pour le soutien 
de cette musique en clarifiant 
à tous qu’elle n’est pas seule-
ment l’apanage des adultes, 
car la musique n’a pas d’âge…
Ceux qui ont lu la Convention 
de l’UNESCO qui fait entrer la 
rumba au patrimoine immatériel 
savent que dorénavant, la rumba 
a besoin d’un cadre pédagogique 
où l’on peut la chanter, la danser 
ou simplement l’apprendre. Elle 
dépasse ici le côté festif».
Les candidats ont rivalisé d’ar-

CONCOURS «RUMBA NA BILENGUÉ»

Mirta Joliveth Mayindou remporte 
la première édition 

En partenariat avec le Mémorial Pierre Savorgnan de Brazza, 
la Maison russe a organisé le mardi 20 décembre dernier la 
finale du concours des jeunes chanteurs dénommé: «Rumba na 
bilengué». Six jeunes talents étaient aux prises pour une place 
de champion. La cérémonie s’est déroulée en présence de Mme 
Maria Fakhrutdinova, directrice de la Maison russe; Bélinda 
Ayessa, directrice générale du Mémorial.

deur et de talents. La demi-finale 
a eu lieu le 10 décembre à l’issue 
de laquelle six prétendants ont 
été sélectionnés pour la finale. 
Parmi les critères retenus: le res-
pect des paroles et la mélodie, 
la tonalité et la diction, l’occupa-
tion et l’attitude scéniques, les 
gestuelles et la danse rumba, la 
créativité de l’artiste.   
Bélinda Ayessa a souligné le 
caractère talentueux et créatif 
de ces jeunes artistes qui ont 
su allier tout à la fois, l’art de 
chanter et de danser. «Vous allez 
découvrir les talents immenses 
des candidats et de comprendre 
que la force de chanter vaut 
aussi que la manière de danser», 
a-t-elle affirmé.
Dans le souci d’apporter une 
touche scientifique au projet 
«Rumba na bilengué», la Maison 
russe a organisé le 9 décembre 
dernier un séminaire rassem-
blant les experts autour de la 
thématique: «Comment intégrer 
la rumba dans le système?».
Le jury de ce premier concours 
de «Rumba na bilengué» com-
portait quelques grandes figures 
de la musique congolaise telles 
que: Kosmos Moutouari, Férréol 
Gassackys, Djoson Philosophe, 
etc. Le concours a été remporté 
par Mirta Joliveth Mayindou, 
19 ans qui a reçu 200.000 F 
CFA de la Maison Russe. Elle 
bénéficie aussi de la production 
d’un morceau de rumba, de la 
promotion et du tournage d’un 
clip de cette maison ; Abalaye la 
voix des nuances, 17 ans (2è); 
Julien Bienvenu Bono Ayemba, 

20 ans (3è) ont aussi été primés; 
Franck Brave Mouladi, 20 ans 
(4è); Aimée Twagirayezu, 22 
ans (5è); Rovida Makemi, 21 
ans (6è).
‘’Remporter cette finale n’était 
pas facile, je suis très contente, 
c’était un long parcours, mais j’ai 

réussi’’, a confié Mayindou.
L’artiste Kosmos Moutouari a fé-
licité ces jeunes pétris de talents. 
Joliveth Mayindou à la maîtrise 
de la chanson en jouant aussi 
de la guitare’’. 

Cyr Armel YABBAT-NGO   

Passy Ngongo Mermans

La gagnante recevant son prix des mains de Maria Fakhrutdinova

L’autre artiste des Bantous de la capitale décédé, c’est le percus-
sionniste Ignace Makirimbia. Il a tiré sa révérence le 23 décembre 
dernier à Kinshasa où il se trouvait en séjour. Véritable fils de la 

cité Ngamaba à Brazzaville, il a pendant de longues années marqué 
de son empreinte ses connaissances dans la rumba au sein des 
groupes traditionnels tékés de Brazzaville.

MUSIQUE

Le percussionniste Ignace 
Makirimbia rappelé à Dieu!

Sa dextérité et surtout son sa-
voir-faire le pousseront à tenter 
une carrière professionnelle 
dans la musique à Kinshasa où 
il se fera connaître dans le grand 
milieu musical avec l’orchestre 
Continental. Peu après, il jouera 
dans de nombreux groupes 
: Continental de Me Taureau 
Ngombé en compagnie de Josky 
Kiambukuta, Wuta Mayi, Tino 
Mwinkwa, Siran Mbenza, etc., 
puis dans Afrisa International 
de Tabu Ley Rochereau... Très 
proche de Sam Mangwana, 
Ignace Makirimbia a été de 
toutes ses aventures. Les deux artistes se sont tissés d’amitié dans 
l’orchestre Vox Africa de Jeannot Bombenga Wewando, avant d’in-
tégrer l’orchestre Festival des maquisards, toujours à Kinshasa...
Au cours des années 2000, Makirimbia revient à Brazzaville. Il rejoint 
Les Bantous de la capitale où il évolue dans un premier temps avec 
son cadet Robert Massengo, puis il emprunte le chemin de Bana 
Poto-Poto de Bienvenu Roland Faignand, où il démontre son talent de 
percussionniste dans l’album à succès de cet orchestre: ‘’Matiti mabé’’, 
avant de regagner Les Bantous de la capitale jusqu’à son décès.

GEROSE

Situé au coeur du quartier SONACO à Moukondo-Mazala, un 
quartier de Moungali, le quatrième arondissement de la capitale, 
l’espace culturel et polyvalent dénommé ‘’La Cité des Violons 

de Brazzaville’’ a ouvert ses portes au public le week-end dernier 
dans une ambiance bon enfant, mais également gastronomique et 
symphonique. 

DECOUVERTE
La Cité des Violons, un espace 

culturel, ouvert au public

La philosophie des lieux rime en effet avec le confort de l’utile à 
l’agréable. 
Dans ce sens, la Cité des Violons de Brazzaville est un cadre qui offre 
des ateliers de formation en musique classique. Une aubaine pour les 
amateurs d’instruments de cette musique particulière et privilégiée 
d’apprendre à jouer du violon, de la flûte, du violoncelle et de bien 
d’autres instruments, sous la direction des maestros qualifiés. La Cité 
des Violons de Brazzaville c’est aussi sa terrasse à ciel ouvert et son 
espace vert destiné aux retrouvailles amicales autour d’un verre et 
rencontres d’affaires dans un cadre serein et approprié, sans oublier 
son restaurant.
La cité des Violons de Brazzaville, permet aussi à ceux qui le désirent 
de louer du matériel pour la sonorisation de leurs événements et 
diverses manifestations familiales ou culturelles.
Contact: 06 853 01 02

Alain-Patrick MASSAMBA

Un danger permanent 
guette les traditions afri-
caines, en général, et 

celles du peuple Toupouri ; à 
savoir leur déclin… voire leur 
disparition pure et simple si 
elles se laissent aspirer par la 
modernité. On assiste à une 
perte croissante et inquiétante 
des repères culturels tradition-
nels, ainsi qu’à une fragilisation 
conséquente des identités 
collectives dans ce «village 
planétaire» nommé Terre. Dans 
cet essai et richement docu-
menté, Laurent Ngouiga livre 
une analyse fine de l’évolution 
de ces traditions: ce qu’elles 

étaient hier, ce qu’elles sont au-
jourd’hui… pour essayer d’an-
ticiper ce qu’elles pourraient 
devenir demain. - «Histoire d’un 
grand chef des terres d’Enyellé 
: Simon Nyessaou» de Serge 
Gafongo. En s’appuyant sur un 
important travail de recherche, 
Serge Gafongo retrace dans 
«Histoire d’un grand chef des 
terres d’Enyellé: Simon Nyes-
saou», le parcours de ce grand 
homme – ses actions, son 
engagement – qui a su rester 
fidèle à ses valeurs et les dé-
fendre avec force et conviction 
au nom de l’intérêt collectif, tout 
en préservant les coutumes de 

son peuple malgré le poids de 
la colonisation européenne.
Seriez-vous d’accord pour 
relayer cette information. Le 
ou les auteurs seraient ravis 
d’échanger avec vous autour 
de leur(s) ouvrage(s).
Nous attendons votre retour 
avec impatience en espérant 

que cette information aura 
retenu votre attention. Veuillez 
noter que si le livre vous inté-
resse, il nous sera possible de 
vous le faire parvenir en version 
numérique.

Sarah Martinez
Chargée des relations presse 

et libraire

LITTERATURE

Deux ouvrages mettent en 
avant le patrimoine culturel 

africain

AVIS DE VENTE
Vente de la parcelle de dimension 20mx20m à Moungali 
vers l’avenue Boueta Mbongo, Brazzaville.

Prix abordable
Contact: 06 976 58 36 / 06 610 92 01

Une salle pour les ateliers de formation en musique classique

Ignace Makirimbia
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INSERTION LEGALE
De la dissolution anticipée de la société CHINA BULDING MATERI-
ALS CONGO CO.LTD, société à responsabilité limitée unipersonnelle 
au capital de 10.000.000 FCFA, prise par son gérant en la personne de 
monsieur LU JUN, domicilié en cette qualité au siège social de ladite 
société sis, 231 Rue Bandzas, Ouenzé, Brazzaville et immatriculée au 
RCCM sous le N° CG/BZV/13 B 4424, le 28/06/2013;
Aux termes du procès-verbal de l’Assemblée Générale Extraordinaire 
de ladite société en date à Brazzaville du 14 novembre 2022, consta-
tant la dissolution anticipée ;
En conséquence, vu les dispositions des articles 200, 206, 207 et 737 
de l’acte uniforme de I’OHADA relatif aux droits des sociétés commer-
ciales et du groupement d’intérêt économique, le Tribunal de Commer-
ce de Brazzaville a procédé à l’immatriculation au RCCM de ladite so-
ciété en date du 28 décembre 2022, sous le n° M2/22-340 aux fins de 
la dissolution anticipée de ladite société.

REPUBLIQUE DU CONGO
Unité* Travail* Progrès

COUR D’APPEL DE BRAZZAVILLE
TRIBUNAL DE COMMERCE 

DE BRAZZAVILLE
CABINET DE MONSIEUR LE GREFFIER

EN CHEF

LES GRANDS MOULINS DE POINTE-NOIRE SA «GMPN»
Société anonyme avec Conseil d’administration au capital de 3.200.000.000 Francs CFA

Siège social : Moulin, Port Autonome de Pointe-Noire,
B.P. : 871, Pointe-Noire, République du Congo

R.C.C.M. : CG-PNR-01-2021-B-14-01011
 
1 . Aux termes du procès-verbal du Conseil d’administration en date, au Kansas (Etats-Unis 
d’Amérique), du 18 octobre 2022, enregistré à Pointe-Noire (Recette de l’Enregistrement, des Do-
maines et du Timbre de Pointe-Noire Centre), le 17 novembre 2022, sous le n° 9034, folio 216/14, 
les administrateurs de la société ont notamment décidé de 
- de renouveler le mandat de Président du Conseil d’Administration de Monsieur Jacob BRESKY 
pour la durée de son mandat d’Administrateur, soit jusqu’à l’issue de l’Assemblée Générale Ordi-
naire appelée à statuer sur les états financiers de synthèse de l’exercice clos le 31 décembre 2026 
à tenir en 2027, sous réserve du renouvellement de son mandat d’Administrateur par l’Assemblée 
générale ordinaire annuelle du 22 novembre 2022,
- de prendre acte de la décision de Monsieur Armando LOPES, dont le mandat de Directeur Général, 
devant arriver à échéance à l’issue de l’Assemblée Générale qui statuera sur les états financiers 
de synthèse de l’exercice clos le 31 décembre 2021, n’a pas souhaité voir son mandat renouvelé, 
- de nommer Monsieur Christophe BARDY en qualité de nouveau Directeur Général de la société, 
pour une durée de cinq (5) ans, soit jusqu’à l’Assemblée Générale qui statuera sur les états finan-
ciers de synthèse de l’exercice clos le 31 décembre 2026, à tenir en 2027, en remplacement de 
Monsieur Armando Lopes, démissionnaire,
- de renouveler les mandats des Directeurs Généraux Adjoints, Monsieur Richard PRINCE et Mada-
me Adeline SOMDA, pour la durée du mandat du Directeur Général, soit jusqu’à l’issue de l’Assem-
blée Générale Ordinaire annuelle appelée à statuer sur les états financiers de synthèse de l’exercice 
clos le 31 décembre 2026, à tenir en 2027 ;
2. Aux termes du procès-verbal de l’Assemblée générale ordinaire annuelle en date, au Kansas 
(Etats-Unis d’Amérique), du 22 novembre 2022, enregistré à Pointe-Noire (Recette de l’Enregistre-
ment, des Domaines et du Timbre de Pointe-Noire Centre), le 8 décembre 2022, sous le n 0 9514, 
folio 230/20, les Actionnaires de la société ont notamment décidé 
- de renouveler les seuls mandats d’administrateurs de Messieurs Jacob BRESKY, David DANNOV 
et Richard PRINCE, pour une durée de cinq (5 ans), soit jusqu’à l’issue de l’Assemblée générale 
ordinaire annuelle qui statuera sur les états financiers de synthèse de l’exercice clos le 31 décembre 
2026, à tenir
en 2027, suite aux décisions prises par Monsieur Armando LOPES, Monsieur Jorges ALSINA et 
Madame Adeline SOMDA de ne pas voir leurs mandats d’administrateurs renouvelés,
- de nommer Monsieur Christopher BARDY et Monsieur Martin GASSON en qualité de nouveaux 
Administrateurs pour une durée de cinq (5) ans, soit jusqu’à l’issue de l’Assemblée Générale Ordi-
naire qui sera appelée à statuer sur les états financiers de synthèse de l’exercice clos le 31 décem-
bre 2026, à tenir en 2027.
Dépôt desdits actes a été effectué au Greffe du Tribunal de Commerce de Pointe-Noire en date du 
19 décembre 2022, respectivement sous les numéros CG-PNR-01 -2022-D-01 220 et CG-PNR-01-
2022-D-01221.
L’inscription modificative de l’immatriculation de la société au Registre du Commerce et du Crédit 
Mobilier a été constatée sous le numéro CG-PNR-01-2022-M-01505.

Pour avis,
Le Conseil d’administration

SPORTS

C’est le mardi 3 janvier 2023 
que le ‘’roi’’ Pelé a rejoint 
Puskas, Di Stefano, Jo-

han Cruyff, Diego Maradona et 
quelques autres au Paradis des 
géants. Le natif de Três Coraçoes 
(le 23 octobre 1940) a été inhu-
mé à quelques pas du stade de 
Santos, la ville du club qui l’a vu 
grandir et pour lequel il a signé 
tant d’exploits pendant dix-huit 
ans et marqué la majorité des 
plus de 1000 buts de sa carrière. 
La mort de Pelé a déterré bien 
des souvenirs enfouis.
C’est le ‘’roi’’ du football, le plus 
grand joueur de tous les temps 
qui s’en va. De son vrai nom 
Edson Arantes do Nascimento, 
Pelé est décédé à Sao Paulo d’un 
cancer du côlon à l’âge de 82 ans, 
juste après la récente finale de la 
Coupe du monde, l’épreuve qui 
l’a sacré. 
Même s’il n’était plus qu’un 
homme diminué par la maladie, 
sa disparition a secoué et aba-
sourdi les amoureux du football, 
à travers la planète. Elle n’a 
laissé personne insensible. Chefs 
d’Etat, supporters, célébrités, 
footballeurs, instances spor-
tives…, tout le monde a pleuré le 
joueur légendaire et lui a rendu 
un ultime hommage.
Le ‘’Roi’’ Pelé a marqué à jamais 
l’histoire du football par son 
aura, comme par son palmarès 
et ses nombreux records, ses 
statistiques hors normes réalisés, 
tant avec la sélection du Brésil, 
qu’avec Santos FC et le New York 
Cosmos. C’est un monument, 
pour l’instant indéboulonnable, 
du football. «Pelé a dominé le 
football mondial, connu une gloire 

FOOTBALL/HOMMAGE AU ROI PELE

L’icône en absolu quitte la terre 
qui l’a adoré

qu’aucun autre foot-
balleur ne réalise-
rait jamais», écrivait 
déjà en 1977 Eddie 
Youlou (+) dans 
les colonnes de ce 
journal. 
Michel Platini, ému 
par la disparition de 
la légende, a évo-
qué ses souvenirs 
pour le quotidien 
L’Equipe.  «Pelé 
était tout le football. 
En 1970, j’avais 15 
ans et j’avais grandi 
avec sa figure dans 
mon imaginaire. A 
l’école, je signais 
‘’Peléatini’’. Même 
si on ne le voyait 
pas toujours jouer, 
on ne parlait que 
de lui. Ce n’était 

voir. Ce jour-là, il y a des gens 
qui n’avaient jamais mis les pieds 
au stade qui s’y sont rendu pour 
voir le phénomène», a dit Gilbert 
Itsa, qui a disputé le deuxième 
match de Pelé en 1969. «Nous 
garderons le souvenir indélébile 
d’un sportif qui a écrit, en matière 
de football, les lettres de noblesse 
du Brésil sur les plus belles pages 
de l’histoire du sport-roi», a écrit 
le président congolais Denis Sas-
sou-Nguesso, à son homologue 
du Brésil. 
Seul et unique footballeur à avoir 
remporté trois fois la Coupe du 
monde, dont la première alors 
qu’il n’avait que 17 ans, auteur 
d’exploits individuels incroyables, 
il a, selon plusieurs spécialistes 
du ballon rond, projeté le foot et le 
Brésil, son pays, dans une autre 
dimension: «Il a construit de son 
talent le football moderne. Il a 
réussi à placer la ville de Santos 
et le Brésil sur une carte. Aucun 
joueur ne peut se vanter d’avoir 
écrit le foot de son empreinte 
comme lui. Pour preuve 60 ans 
après son règne, on parle encore 
de qui peut être désigné comme 
son successeur».
Le père du football moderne, 
comme on aime à l’appeler, verra 
désormais de là-haut les enfants 
continuer de faire vivre ‘’son’’ 
sport. 	
Le roi incontesté du football est 
parti avec sa couronne. Il est, et 
restera à jamais la plus grande 
légende que le foot ait connue. 
Qu’il repose en paix!

Jean ZENGABIOet des triomphes qu’aucun autre 
footballeur ne connaîtra peut-être 
pas. Il aura réussi des ‘’trucs’’ 

Les équipes sont sorties de la 10e journée du championnat national 
d’élite Ligue 1 avec des fortunes diverses. Mais certaine font du 
sur-place. Elles bougent très peu ou pas du tout, alors que le 

leader, AS Otohô, poursuit, imperturbable, son ascension. Quant à 
l’Etoile, elle fait voler les Diables-Noirs en éclats. 

FOOTBALL/LIGUE 1

Etoile du Congo fait 
chuter Diables-Noirs!

Le champion en titre compte désormais 25 points, soit six longueurs 
d’avance sur les Diables-Noirs qui ont essuyé leur première défaite 
de la saison. Elle leur a été infligée par le rival traditionnel, Etoile du 
Congo qui a fait un retour fracassant après deux précédents matches 
en demi-teinte. 
Quelle Etoile du Congo! L’équipe semble avoir trouvé son chemin de 
Damas. Car, en football comme en tout autre sport, seul un travail 
méthodique et en profondeur est payant, pour peu que l’on sache 
se montrer patient. Pour la première fois depuis le début- de la 
saison, on a vu mercredi dernier une équipe d’Etoile du Congo qui 
aura véritablement emballé le public. Elle a fait circuler le ballon à 
terre par petite passes redoublées. Tout le monde ou presque bouge 
sans cesse et sait se démarquer. Les défenseurs sont habités par le 
constant souci de construire le jeu à partir de leur zone. Plus donc de 
ballon dégagé au petit bonheur-la-chance, car la défense ne panique 
pas. Le public n’a plus reconnu son Etoile du Congo, tant elle lui aura 
réconcilier avec le beau football.

G.-S.M.
Rappel des résultats: CARA-AS Otohô (1-2), Etoiloe du Congo-
Diables-Noirs (2-1), JST-FC Nathaly’s (1-0), FC Kondzo-AS BNG (0-0), 
AC Léopards-AS JUK (3-0), AS Cheminots-Patronage Sainte-Anne 
(0-0), V.Club-Mokanda-Inter Club (1-0).

plus un homme, ce n’était plus 
un footballeur, c’était le Dieu du 
football», a commenté l’ancien 
numéro 10 de l’équipe de France 
et ex-président de l’UEFA. 
Pelé est également l’idole des 
Africains. Ils sont des millions 
de jeunes africains qui se fai-
saient ou se font encore appeler 
«Pélé», le temps de ces parties 
passionnantes disputées dans 
la rue, ou sur des terrains de 
fortune du quartier ou de l’école 
primaire, s’essayant aux feintes 
et cherchant à marquer des buts 
spectaculaires comme le «10» le 
plus célèbre de l’histoire.
Au Congo aussi, on se souvient 
de ses passages en 1967 et 
1969. «Pelé, c’était un phéno-
mène et tout le monde voulait le 

Le roi buteur lors de la finale du Mondial 1970

Le gamin Pelé

Etoile du Congo new-look (Ph. Rogalvy)
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MINISTERE DE L’ECONOMIE ET  DES FINANCES 
DIRECTION GENRALE DES IMPÔTS ET DES DOMAINE

DIRECTION DE L’ENREGISTREMENT DE LA FISCALITE FONCIERE ET DOMANIALE 
BUREAU DE LA CONSERVATION DES HYPOTHEQUES ET DE LA PROPRIETE FONCIERE 

DE POINTE-NOIRE CITE

ANNONCE LEGALE
N°016/2022/MFB/DGID/DEFFD/DDIDK/BCHPF-PN.CITE

Suivant Réquisition reçues par l’Inspecteur Divisionnaire de la Conservation des Hypothèques et de la propriété Foncière de Pointe-Noire Cité, une procédure d’immatriculation, en vu de l’établissement des 
titres fonciers, est en cours. Cette procédure concerne les immeubles et les requérants suivants.

Au-delà d’un délai de deux (2) mois, a compter de ce jour, aucune opposition ou déclaration à l’immatriculation ne sera recevable (Art.26 de la loi 17/2000 
du 30 décembre 2000, portant régime de la Propriété Foncière).

Fait à Pointe-Noire, le 30 Décembre 2022
Le chef de bureau, Florent MAVOUNGOU

N°

1
2
3
4
5
6
7
8
9
10
11
12
13
14
15
16
17
18
19
20
21
22
23
24
25
26
27
28
29
30
31
32
33
34
35
36
37
38
39
40

N° DE REQUISITION

11810 du 13/04/2022
2389 du 31/07/2012
12030 du 27/07/2022
10902 du 19/01/2021
11781 du 23/03/2022
11591 du 28/12/2021
12039 du 29/07/2022
12103 du 25/08/2022
11718 du 21/02/2022
11928 du 16/06/2022
12104 du 25/08/2022
11719 du 21/02/2022
12115 du 30/08/2022
11315 du 04/08/2021
11111 du 18/05/2021
11972 du 07/07/2022
12053  du 4/08/2022
12864 du 24/10/2022
12822 du 07/10/2022
12959 du 16/12/2022
12120 du 01/09/2022
12887du 03/11/2022
12174 du 16/09/2022
11959 du 29/06/2022
12155 du 09/09/2022
12081 du 18/08/2022
12013du 21/07/2022
11864 du 13/05/2022
11910 du 08/06/2022
12059 du 09/08/2022
11366 du 27/08/2021
10952 du 17/02/2021
11748 du 09/03/2022
11997 du 14/07/2022
9087 du 02/03/20218
11271du 15/07/2021
12117 du 31/08/2022
11440 du 07/10/2021
12060 du 09/08/2022
12106 du 25/08/2022

Plle(s) 16 Bis
Plle(s) 05
Plle(s) 03
Plle(s) : 05
Plle(s) 03
Plle (s) 10
Plle (s)08 bis à 13
Plle (s) 09
Plle(s) 05
Plle(s) 09
Plle(s) 05
Plle (s)03
Plle (s) 04
Plle (s) 08
Plle(s) 07 ter
Plle(s)01
Plle (s) 13
Plle (s) /
Plle (s) 03 BIS
Plle (s) /
Plle (s) 04
Plle (s) 06 à 10
Plle (s)06
Plle (s) 07 bis
Plle(s) 02
Plle (s) 19
Plle (s)01
Plle ( s) 01
Plle (s) 07
Plle(s)10
Plle (s)10
Plle(s) 09
Plle(s) 12
Plle(s)06
Plle(s) 01
Plle(s)05
Plle(s) 01 et 03
Plle (s) 03
Plle(s)09
Plle(s) 01 à 10

Bloc : 06
Bloc : 34
Bloc : 60
Bloc : 131
Bloc : 51
Bloc :  127
Bloc : 185 bis
Bloc : 159
Bloc :  113
Bloc : 207
Bloc : 206
Bloc :  140
Bloc : 34 qter
Bloc : 89
Bloc : 34
Bloc : 20
Bloc : 128
Bloc : /
Bloc : 27BIS
Bloc : /
Bloc : 92
Bloc :  379
Bloc : 116
Bloc : 93
Bloc : 69
Bloc : 24
Bloc : 59
Bloc : 39
Bloc : 246
Bloc : 201
Bloc : 04
Bloc : 132
Bloc : 43
Bloc :171
Bloc : 58
Bloc : 114
Bloc : 270
Bloc : 32
Bloc : 71
Bloc : 64

Section : AC
Section : AB
Section : V
Section :  AR
Section AC
Section: ABW suite
Section : CG
Section : ACL2
Section : T
Section : ACM1
Section : ACL1
Section : CN
Section : AB
Section : P
Section : AI
Section : Q
Section : AS
Section : /
Section : AH
Section : /
Section : AI
Section :  CL2
Section: ACM2 5e T 
Section : AH
Section : AC
Section : BK
Section : CG 2e T
Section : U
Section : ABW1
section : AK
section : AP
section : ABW
section : R
section : ACF
section : AE
section : ABW
section : BZ2
section : DKB
section : T
Section: ACVSuite

Superficie : 300,00m²
Superficie : 713,39m²
Superficie : 281,40m²
Superficie : 393,24m²
Superficie : 300,00m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 5800,00m²
Superficie : 250,00m²
Superficie : 261,50m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 418,80m²
Superficie : 186,34m²
Superficie : 147,10m²
Superficie : 293.37m²
Superficie : 393.73m²
Superficie : 47552.84m²
Superficie : 295,52m²
Superficie : 63.000.00m²
Superficie : 394.43m²
Superficie : 2500.00m²
Superficie : 500.00m²
Superficie : 300.00m²
Superficie : 485.16m²
Superficie : 300,00m²
Superficie : 472.00m²
Superficie : 394,00m²
Superficie : 500.00m²
Superficie : 372.60m²
Superficie : 224.20m²
Superficie : 500.00 m² 
Superficie : 576.87m²
Superficie : 495.00m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 500,00m²
Superficie : 1000.00m²
Superficie : 500.00m²
Superficie : 651,79m²
Superficie : 4000,00m²

QUARTIER

RAFFINERIE
SONGOLO
TIE-TIE(Secteur Hôpital de base 
VOUNGOU
MBOTA RAFFINERIE
MONGO MPOUKOU
KOUFOLI (Famille TCHINIOKA)
LUBUTCHI (Famille LOUSSIMINA)
MAHOUATA
VINDOULOU(Famille TCHIFOUNGOU)
LUBUTCHI (Famille LOUSSIMINA)
VINDOULOU (Famille KAMBA)
SONGOLO
MVOU-MVOU (Quartier Latin)
MAKAYABOU
MVOU-MVOU
VOUNGOU 2
Village NTOTO NSIALA(Clan TCHIMA)
FAUBOURG
DIOSSO VILLAGE (MATOMBI)
MAKAYABOU
VINDOULOU (Famille SUMBA)
TCHIFOUNGOU (Flle TCHIFOUNGOU)
FAUBOURG (NTANDOU SOUKOU)
MBOTA RAFFINERIE
MPAKA
KOUFOLI 2 (Famille Kondi Tchitali)
FOUCKS
KOUFOLI
MAKAYABOU 418 
QUARTIER CULOTTE
SIAFOUMOU
GRAND MARCHE
VINDOULOU
SIAFOUMOU (Famille MPENGA)
MONGO MPOUKOU
TCHIBALA
DIOSSO (Famille TCHINGOMBI)
MAWATA
MENGO (Famille TCHIMVOULA))

ARR./DPT

05
05
03
05
05
05
05
05
02
04
05
04
05
02
05
02
03

HINDA
05

LOANGO
05
05
04
05
05
03
05
02
05
05
04
05
01
04
05
05
05

LOANGO
03

LOANGO

REQUERANTS

MBISSI née PADI Claude Annaëlle
LAUCOURNET Arthur Robert
BANZOUZI Jean Roger
FATOU NGOUIZ Darjolène Saïra
BATONDO MAHOUENE Lydie Esperance
KIKOUNGA Nicomaque Aristote
PEMBA Marc
NGOMBA Andréa Elorri
DIANANA NGUEMBO Judicaël Blaise
MAPELE Junnel Beldric Tani
Les Enfants de MINZOLA HOUENA GOUDI Deustin P.
DIANANA NGUEMBO Judicaël Blaise
MOUKOUMA TSOKO Geordène Chancelle
Francia DJO-DJOLO AYESSA
José Princia  MOBANDA LWAMBA
YAHAYA MAREGA
MANDILOU LOUFOUA Bertin
MOUYABI –KIDZIMOU Gilbert
TATY-MAKAYA Edouard
E. SA. NG.
ONDONGO-WANDET Willianov
EL SAHELY YOUSSEF FOUAD
MOUTSOUKA GAMBA Elda Retlaw
MBOMO MOLY Marcel Davy Sidney
NDINGA MAYOLO née BAKALA MAGNANGA V. C.
Mr BEDI Jerfel Surena et Mme BEDI née NGANGA L.
MOUNKENGUE Jessica Nehemie
MANTINOU Hugues
TCHICAMBOUD Heber Guy
SHUANGE ANDZOUANA Franck Kévin
OKEMBA Magues Digne Faustines
MABONDZOT Phade Harphe Harvey
YOUSSOUF Abdalasiz
OLLA NDATI Fanelat Carine
TATI née LOEMBA Viviane Chantal
AYINA AKILOTAN BAYI Célestine Gisèle
MANA FOUAFOUA Joseph
TCHICAYA  BOUKANDOU Christella Grâce
FOFANA MAMADOU
NARCANTE Thomas Pierre et HAZA MANANGA ép N.

REFERENCES CADASTRALES

ANNONCES
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Encore plus proche de vous !
06 987 90 00   -  mucodec.com

Vœux les meilleurs !

ans

Bientôt

avec vous !

LA FEDERATION DES
 MUCODEC

vous présente ses

ANNONCE


